
PAR ORDRE ALPHABÈTI Q.UE,

ET'DFNONCTATfeUflS -QUI ONT LF. PLUS SIGNALE LEURS ATPCOITES A
BORDEAUX , PENDANT' £ F. .REGIME A£LRLLX- D£ L'AN DE! XIEIV.F DE
LA RÉFLB! IQlËt r-ONV AIN( L S D'APRES .LES PECHEREHEs I--AiTEST
PIÈCES COMPULSEE.1- *U GSFFi E CKlMiNEi. ,ÙT AUTRES RENSEIGNE-
MENS DONNES PAR DES HONNETES GENS DES ViNGT-HLIT SECHONS.

.. ' • . A. À
AnCESF. , (ils île feu le courtier, infâme.dénonciateur d'une mnl-
titude de citoyens probes, dont il en a fait gudiotiner quatorze......
homme fie sang., v
ALARYs médecin , dénonciateur et persécuteur des prêtres fidèles

à leur leligion , iiicaitéiés à bouleaux , < otmne ayant dVlivié un c'er-
tii'iiat [ oitaut que tous vieux et jt-unes, infirmes et autres | otivaieht
supj oiler la ciépoi talion ; quoique d'autr es médecins eu&sëiil. èéi tifié
le" < oi trait e. 1
ARCH AMBRAU , marchand de fayënce, fossés de Ville, 'déqpn-

dateur c'e-lapauze; peiinqmer." - ; /
AUZANLT, < or donniet , ex municipal , homme de sang.

' ABRAM, huissier mutiiçij al, homme de sang. .

ALBERT, de .la .Réolë , ëx^juge .de la commission militaire,
homme- fie sang, ■ • ' "
ANTGjNY. de]a Réole., inembiéùlu coth,ité révolutionnaire à Bow

deaux ,'hbri,me de sang.
ALY , -èpothicatre , rue S 'irite-Ctorx , section 24, infâme dénon-;

dateur de Jotiis et autres, membre ou comité de larjite section"; li se
chargeait dés arrestations. "
.AZk VEDO. cadeu, dit de .Taitè-jè , juif, section j8 ; il étaji l'agoni

diLa.embe i'égorgëur:jil m iait guillotiner et a dénoncé plusieurs
©iï%ehs* y



( TT V /
ARÎAS aîné, tonnelier, rue des Feuillant?, section g, dénoncra^

Seur de Buljir, Qiunnuit. I,n ourt , et aufits.
AUGRhlU ( Ch-n l.es-P«et re ) . inairhant de tambours , rue du

Cah- t nan , section q , a signé en dénonçant les .mêmes.
A AR.ON (UrSOi'iIÀ), juif, -rue du Gnherrian , sous l'aicade,

seciir n g , h signé eu dénouc-mt les mêmes. :
ASTRUC. F.AY AU ,: juif , rue Saint-Antoine, surdon 9, homme

atroce et sauguinaiie, infâme dénonciateur de Bulle», avocat, de
Quinault, ' CacMurt et auties.
ARCHAMBL AU , fi'fe aîné , voilier sur le port , section 24 . dénon-»

ciateur ite Pujnl père, «leMmilmié , de Gétbeau, et «ntics.
ALARY, ex-municipal, julieniste, homme sanguinaire. ,

ANDRON, tonnelier, me des Remparu-Poi'Le-X)i|««ui, agenS
du Comité révolutionnaire.

Bouquet , serrurier, rue Bouqmèr*, secpori S, liomme afror®
et sanguinaire , dénonciateur de | hiss.ndi » [)•-. yr-giuu béjourué ,
Augustin Raymond , et «l'une infinité d auto •. rju'il a fiit su- pb-cier.

L)< MiDiER , napetiei er car fier, cours du Clj.unp-. 'e-'A ai -, u..° 1,
espion s«n cet de Laconibe , hottnue.de sàng'et de mauvaise foi.
BARREAU, ex juge <le. la 'commission, militaire et cemné i.éyo-

lutiouuaiie, homme «le sang.
BILiiO.N , usai cliand à Langort, dénonciateur du m tne . et a 11 très.

;,ftUÙBHliThiilrudiei , fossés des Cm un s , section -B:-• m non-»
Ctneur de l..ifite, Emusse, Patience àiiié-,- «u Je plusieu s auueO
BELANGÉ, [leiotie , sue Traversanne :Set tiun 25 , .lénu.n htuur

de Jvuny Perpignan*' . .
BARBE . çoiotiec, dénonciateur de Bichon , gu 11 uiné
B *ul)OT ' M A. ). ex-ptO' onMil à B >1 de,»u s, boni me s 1 ugnlnàirp.
PgiKTIl NO ^CiCfCES ) , ex maire provisoire Inimm.-s.tngum ht e.
B HS^RU , instituteur, ex-agent national provtsoue ^ iiousaie.s.iu-

gnin m e.- " .Oj.
BAfTUT , fils du Boulanger , àu coin rte rue du H;1 , ilénouciH-

tjfni v-- Ailles- 'y et .d'iiue inuitmi ié «t'aimes qVil a. fut supntcier :
il fusut des notes et listes de pms riniion , q é;l ? e net t.aii ensn.trj
à son hho uitiahle. a in Lnom'he l'égai géui; , .«fin de faite -.eXj è lier.
C'Os ,111 limni .ms tciio^y eus de suite. - .
BîvUUCH, ex- aVi-né, itiiiii h-i.i i lemfuic în S 1 iu t .Tii in "s, 11 iinme

atioce tsï-utt sang ; il a été m..Hiuté du coins éiévolutionnaue a B dias.

(HT)
;1*OnT>FT ATS . filsdu srvefi-r, ex commis an.greffe rie la Bourse ,

dénonciateur m- Saint M itm, guillotiné , ei de , iusieuts aurrr s.'
li .il i'i>Il2 aîné , aohiiecie-, sui les fossés de Ville ,-sei t.on g-,

dé ; iO ■ t m • ut' ue BuJHie . Q u 1 uaiil t et Mhih iiir , gu dlot tues, et sui tes.
B< '1REAIJ, de !.a«ig..»n , -m ta hand de fil et lie . mu les f ssés de»

S d tué: .s. dénonciateur de Çailoupeaii, maire de Lingou , guillotiné,
Cl autres.

BARBET, agent des proconsuls, dévastateur d'Etiîre-denx-mers ,
déi.oi.ctaieur die M«r< adi-t i de l'abbé Lecomte , ne Lattesiie , et
atî'it'S iiuveur de sang.
i'tZARD, exhntal.ste de loterie^ dénonciateur de Peu ier , gu.l-

lotiué, liuvem- îe S.u g. .

RP'.AUFf iRT, < on. >eige des prit-oris, homme sanguinaiie.
P>Af\SoC. ex-juge ce la commis»tort ihîfitaire et tourné lévolu;»

tio uni ie, immme de sang,
J R if FALi i T , banque routier de Rouen , homme atiore et san-

gitin.u! -. , qui. iei e»ait l'aigent des Païens «les m.ilht m eux qui se
C'a • liaient j oui; se' so-.i-.tiairè aux peisécutions des s élérats . sons la
jVi.musse à < es mentes tn«lh« uieux de s'intéi esset en leur fav> ut.,
èt allait eiiMute violer celte piontçsse en les tlénoi.çaiii ; i>ai ce ma-
tièg • lu iiihle. il en a fait périt une tiés-grande quantité'.-
i.ERTIN niait huilé de « ofFes, me <ies L'nis , oenonciaiéur dé

P fî'otis 1 t aii»r«»s: < hez lui.se tenaient les coin ilialuilus des «-gorgeut S,
■RALE-A;-il) jeune, umnehei , • dénoriciàteur.. de Bugeiér. et de

ftlwsteii'-s utlies.
BiRAfJO lainé, m ( hitecte, dénonciateur d'Albesj.y 'et aiîtiés,Bi >N MT, liqneu1 ist e , au mat 1 lté Royal . Iioiiune ati tx-e ,'létiono

çia • >u «te P yroi'fuet, Mercier négociant, e't u i.e uitiltitu e d'aurimg.
N , rnainteiu'iMt notaire à C'oignan, liéimn.i tateur <;e F uqiiiér>^'ùsole , < Jau levait , et autre» : ii.allait ihin-» les églises br.S'-r les v.-tsç»

«et ooeemens foniait sous ses pieds les hosties saciét:s, et les doun.iiï
.è^uianger aux chiens. . , ,

>. E , négoenutt , aux Cordeliers , a dénoncé Chaignenu , Prlo-Jie vh. auties. !<.'
i!LA yCH.A R IJ , ex-membre du comité lévolutiounaire , bnveuffde - ug. v- .

! G YE . /néçu'sîer , fossés <!e Ville, dénonciat* ur d'Albespy, GtOC,
et i-1 es ' - "1

R'!l)>Q' ET, biilar lier:, «Jérmnciatèur de Ci»"ihtnt Bâyle, et deJiiu-'i II à 1 us.
Bd 1 U ( > 1

, ex-ju:f, fh'n«m< i»t«-ut dé'sM. «le Razac , et .autre»,
B.l&IZE, J'.jr «I.t deilC' iiclot t itA rés-B^îl'hcfUlidoi, hUVtui ^esa« g,



f'îV)-
■BONNET, plâtrier , â Saiot-Seui ini , dénonnGteur de'Niroîas ï%»

nia a ' Mo ri n ot mitres.
'BRIOL ; è-e et fils , « ûncieiges ries priso-is , huvnrs de sang,

• PRUNET , traiteur, à I"/i >t< l de la' Pi ovulent e dénonciateur u® '
Ch vdier, guillotiné.
BGUÉ connier, rue Sainte Catherine, ex membre dû comité,

rëvolni tonnai'e, buveur de sang.
■ B'ARRE. commune d'Embaiés- . -'ënonîiateirr et homme <'é sang.
'• BARBLT, graveur , fusses de Ville, dénont h.teut et homme u@-
Sang.
BEAUPfÉ commune du Loup, Ehtrè-deux-mers, Agent du.,

©cm hé < t vointiontiaire.
BAHANS, fils aîné, Marchand , tue Bouqnière , dénonciateur de

Sooxhusssrer. •
BERTEALLaî A,-ex-municipal provisoire, homme ati o< e et san»:

guinaire t dénonciateur de Bulht , Quinauli et Laoouit, guillotinés,
et auties.
1 BA-ZICNAN. mai chaud graisseux , rue des Ayres , a signé ent
dénonçant les m mes.
RENARD -, commandant du fort Médoc, dénonciateur'.et homme

de sang '
---•' JF!ROCHON fils aîné , dénonciateur et homme de sang. " . -

BtiCC, paveur , croix de S.eguey , dénonciateur et homme d®
sang.
BAllD vRT, perruquier, rue Sainte Coix, section a-5, dénoncia=o

tëur de Riiffin , ménuisier.
R-lZAT, ex-procureur au'sénéchal, agent et ■complice-dé La-

COinbe.
•' BONNET, marchand de lard , rue Sainte-F.nlalie, section 17 ,
dénonciateur de La luguie, Colas Mativigmer et Duuiu-aii, goilioii—
liés. Dumas, Cuhetton et aiittes,
BARTHELEMY , cordonnier , me Lajand®, dénonciateur de Raf-

fin'." l-iiini-sse , etc. , etc. ' :
BAYLOT, de Liboumë, dénonciateur ds. Laporte et Piuthar-f*

guillotinés'; ce canibalé , altéré de sang ,. memitte du comité révo¬
lu- uniiiaue , sollicita Lacomb.e de traj.isjior te« ly gudlo'ineà Libourne»

B A LOUER 1E fils , négociant , 'municipal d« centre, un des dê-
sjoumateuis de Lafargues avocat , guillotiné»

(Vh
.. i > .

"V- -

€.
••T

1OURTOIS , l'un des fondateurs du club jacobin, à Bordeaux,
homme .-.sanguinaire..' 1
_ CARAIGNAC père, rentier, rue des Menuts , dénonciateur de
Bûtigrarul. .. .

CHAUDRON-ROUSSEAU ,-ex-proconsul à Bordeaux, homme,
sanguinaire, . _ 1
..CHARLES , ex-membre du comité révolutionnaire , homme atroce,
et sanguinaire. , '
CHËVRlÉR , marchand de verre à vitres, me Leyteyre , sec-;

tjon ig., auteur de l'arrestation et eje la moit du pretie ûumon-
tet, guillotiné. - ' ■ ' g
^ CAPEYRON , courtier, ex-commis au district, homme de sang.
CAéTAIGNOL, dégraisseur , rue Saint-James, dénonciateur de,

Séjourné , guillotiné. • '
CLOCHARD, architecte, aux f liât trons , homme sanguinaire, .q

. COGOREUX , aux Ghat trous , homme sanguinait e. y"
COLS1N , menuisier , grande-rue hors Saint-Julien,- section 20 n

dénonciateur de Martin , Laroque, Laduguie et Paris , guillotinés>j
ejf quantité d'autres- . •
CASTTERAN , chirurgien , ex-membre du comité révolutionnaire ,,

honnîie-at'ror e et sanguinaire.
CADILLAC, de Libourne , ex-membre du comité révolution¬

naire , homme atroce et sanguinaire.
COUDERT aine , -"imprimeur, rue Porte-Pijeaux, espion-secret

de police ,r provocateur du fameux trouble occasionné par le pla¬
card affiché le 22 Vendémiaire an 7, dénonciateur de Tissey-re,
qui imprinia.it une. liste semblable à celle-ci , et qu'un ennemi juré|
-4ë§ bu.ve^rs.-^e,sang'.a eu" le courage de faire imprimer à Pa,nsyafii£
që^us tonnaître aux bons citoyens des hommes atroces qu.il .faut;
fuir et craindre, malgré lèur impuissance apparente , qui n'est,peut*'
être cjutî, le sommeil du lion. ,

, CHA-ySSADE, ex-municipal provisoire , homme sanguinaire.
CONSTANT, ex-membre du comité révolutionnaire , homme,

SJroçe et sanguinaire; p
COSTÈ , de Saint-Êtnilion , membre de l'infâme commission des,

ttois, arBordeaux, ' 1

.p CQMPÀING, comédien, homfne atroce, ( Le peuple s'est fait
4e nornhnegx forfaits jv ,

' ;"v ' r':>' "
. B"
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CHAMBRE. pirrumeur, rue du Loup, dénonciateur de Dupatjr

Duiayet , guillotiné.
CASTRA, ex-cordonnier, maintenant marchand graisseux sur [e

tort, qu'ai de Royan , dénoriciamu dfj.nre, avocat.
'CASSA Sf . èx-perruquier , marchand de diap, toiles, etc., SUC.

les fo->sés-des Salinières, homme anoce et huveur de sang, ex-
merribre du comité révolutionnaire de Jalo n l'égoigeur , dénoncia¬
teur d'Alhespy et Azera, acquittés ; de Vigneion . i.Castijlon Du-
penon et Bernard Massip, guillotinés; et d'une multitude d'auti es.
CALLAMY ( Pierre ) fils , me Carpeuteyre-Saint-Piene, dénon¬

ciateur de Castagnet aîné , etc., etc.
COURTES ( Louis ), négociant, tue Poitevine, dénonciateur de

Gassef'U t . et autres.
CUAUDRU fils , commis-greffier de la commission militaire, hom¬

me sanguinaire.
COMBERRY, ex-commis au département, homme atroce et san«

gninaire : il était agent de La< otnbe et de Julien les égorgeais.
CAZEMAJOUX , maître d'école, rue Lalande, dénonciateur de

ÏVaffie . menuisier, Lanusse , Lafiiey et plusieurs autres.
CAMINADE, marchand chapelier, rue des Faures , homme san¬

guinaire, dénonciateur de Detrival, guillotiné, Girandèau fièreë,
Rey., rue Leyteyre, et autres.
CAMTILLAC , ménuisier , rue Tomheloîy , section 18 , dénon¬

ciateur de Boulés, apothicaiie^ Vigneau, Charpentier-, Boyer ,
Bouchet, et autres.
CHAMBER lv, instituteur, dénonciateur de Broussin , et autres,
GASTILLON filsainé, imprimeur, piès la place du tn.au:hé de

la Liberté, provocateur à la révolte dans une feuille incendiaire 8
«t partisan des scélérats d'alors, dont il était l'apologiste zélé,
CAPPÉ, ca[>itaine dé navires , de Bordeaux, homme scélérat et

féroce s il était à Rochefort lors des égc.rgemens il y a dénoncé
et fait guillotiner une multitude de bons et paisibles citoyenspce
tigré sans exemple a poussé sa férocité jusqu'à aider le bourreau
dans ses tenibles fonctions.
CAZAJU5, chirurgien , dénonciateur de Nicolas Pennicau L
GAZENEUVÉ, pretre parjure , maintenant instituteur à Loignaii,

dénonciateur de Bullit , guillotiné.
CHAPUS, boutonuier, hors les murs de Sainte-Eulalie, dénon¬

ciateur le Mendes, .

GASTEL, boutonuier, aux Augustins, dénonciateur de Gueyrai f
§t de plusieurs autres. -

CALS, cordonnier , fossés des Tanneurs, dénonciateur de Fàurfrj

*( V,î î )
arïcat . dé Dumas Fomhrauge , guillotiné, et de heauCotip d'autFërç.
GHAIO, peruiquier , rue Maucoudinat, dénonciateur de Chollet

Pè5> et Dussaiilt, guill. tiné.
• CHALI-FOUR, architecte, dénonciat. de Bonnet, avocat, guillotiné.
CAMIRAN . perruquier, aux Augustins, dénonciateur deGcyial,

et autres.

. CAiLLAVET aîné, marchand de fer , fossés des Salinières ; hom¬
me sanguinaire ; dénonciateur d'Albespy , Axera , Pabatr et Massip,
guillotinés, et autres. . . : •
CAUROY, employé à la douane, homme atroce et sanguinaire,

dénonciateur de Seuo , avocat, guillotiné, et de plusieùis autres.
COUCI, mulâtre, de la Réole , agent de* proconsuls , homme

Sanguinaire.
COUTLTRlER, prêtre parjure , rue des Incurables, n.» 32,; homme

.atroce et sanguinaire, dénonciateur Je M. Boyer de Jussac , guillotiné,:

b. \
D cLAS frères , de la Réole, a'gens des proconsuls, hommes dé
sang, dénonciateurs de Lavaissièré, Desfeuilles, avocat, guillotinés,
hommes de sang.
bUP.ULCH , serrurier, rue Tombeloly, section 18, dénonciateur

de Raffiii, rnénuisiec.
DEFFAYÊ, notaiié à Rauzan, Dénonciateur de Melon , Lasserade,

et 'beaucoup d'autres.
DUTASTa, se disant médecin, membre du comité révolutidn-

ïiaire , homme de sang.
DESCORlNFS, dit CoRNiLLOT, de la Réolle, membre du co¬

mité révolutionaire homme île sang.
DaRBLADE v courtier , section 7/ dénonciateur d'Augustin Rày-snond , guillotiné, de Gassefortet aunes: il était le frère et l'ami

dès égoi geurs. ' ' \ ;
DUPUI, sellier, cours de Tourny, dénonciateur de Lalouette, deDenis et autres. :-

DESAIGNE, aîné, rue Traversanne, section 23, elerteur de l'an 5,'dénonciateur de Jeanty Perpignan, «Seguy frères, à la Grave, et autres,DALLON, clerc d huissier, agent delà commission militaire,homme de sang. ^

DOKGUEIL, orfèvre , membre du comité révolutionnaire, hom-
me «le sang.
DeSPLA^ , ex-marchand de bois du nord, rue nouvelle Espr.t des
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Lois, dénonciateur de J.-B. Gavazza , guillotiné, de ÇaYîgn»®,,
Goi nef. et autr es,
DURAND, cordonnier pour femmes » me Pone-Oijeaux , homme

atroce et i sanguinaire,dénbneiateur d'une foule de citoyens ver»",
tpeux de..la .section zo. • .
JJÛ RET fils, négociant, flux. Ghartions, homme de sang. ' .îl3
DUCROS aihé , marchand -de toile, place Bourgogne , n.° 198,

spction 24, homme «sanguinaire, dénonciaieur de Bioc-a., procureur,..
d'Albitié et de plusieurs autres ; il était fière et ami des ègoj-geurs. ■
DAVID, perruquier;, ex-mu il i pipal, grand incarcétateur, homme

de sang. . , V;i- -b -, h> ç. -p.,
; DlË^. clontier, rireiPontrIjpng;, iséction; 16. On ne.saurait calculer
le,s énoimes forfaits que cet homme atroce et sanguinaire a„commis. ,,
DELMAS;, peintre-, rue des bVyres, : section y , dénonciateur cle

B.ullie . avocat, de Quinault, . Albespy et autres.
DALLIOT , mar chand drapier , fossés des Salinière-s, dénonciateur

d'Albespy acquitté qdatre fois ; de Detrival , Melon et astres, qu'il a
lait supplicier. a j. -
DAUBON , marchand chapelier , place du Palais, chassé de la see-o

tiôn 7 i (fOntmedénonciaieur convaincu les pièces en rnamsv p -v f
, DIAo fières, juifs , au puits Durniiad ces hommes atroces ont
d'noncé et fait supplicier deux religieuses qui d'emeuiaient ptès,,
les .Augustjns. ^ ci , •,> s v\.; ■-■ -.^y.DELELLÔN, ex-commis négociant , rue Rousselle : il a fait sup-q

- plicier M Uaris.de! président Pfeliard ,, dénoncé Féger et Gramrnont,
acquittés: il envoyait à Lacombe dés notes et listes de piosct iptiorr.,

■ DUMAS , capitaine de navires, paroisse de Cari,gnan , dénoncia¬
teur de Fauquier ,'Ciusole , Caudeyrau et autres: dans plusieurs,
églises/il a brisé jes^ Vases et onieinens, et foulé, aux pieds les
hosties sacrées. , . , d* ' ;;
é^DAURO , éx-tmaire de Carignan , dénonciateur des >méme&et
l'égal fi" tout, du féroce Dumas. . ; . ;.,.7
DONAT , ex-huissier de l'Amirauté, rue Borié, aux Chartrons

i^iîopidtu.eùr_:d®;Hache , Dâbaiiie: IVéres.,-et autres. ;
DÛFRÉNE , négociant, aux "Chartrons , membre du comité .ré-:

YQlotiQvjiïatKe.,; homine de sang.. ; - r v ; , ' '
DUBOSG:, cordonnier, me, S^inte-Eulalie;, dénonciateur :de Pa»

t|ence«<âiné, tgidllotiné., ; ! ; j , . . . ; 3,, ! ! « . ; J ;
DÛBUURDIEU , marchand à Langon , dénonciateur de Galîou-;

peau., inaire de Lhngon , gudlotiiié. . ; -
DUTRQUSSY , perruquier, impitoyable buveur de- sang 1 c%

. moV%u^:§ftjë»é "ti«;hoûrçs*»#.-;-h ; ééc.U..
4 » •

;

( rx..) ,

sDF^>BirKiLS , m^rî'n s rueh.de la ConvéntTnf» : î| a 4l^«n^ez |»|p(S•t O' es de.là 'côrtî.mission militaire a .Bi.estj homme sanguinaire.L>llRAEEU A g ^..Saiut-Michèl, dérronciateur de PùjoïV'
ap ulm aire; , A. ; ' •' ' ■ r

'PF.'UQB OtfE.U.#.- iiiy)r^.ftur^joii.iinaîisre , homme dé sahgé "Df'UH , pc«iibêr'^'*>:- -"l- -PJ'ésiditit. la section y . lors du si;)'nfrn épn-
ratoiife'. : rlénor|.ciaieuf' dp-Strcqli,. Gasséfort et autres : il faisait les
ajrr-st.itio"-.. . . ; é ii''. V"DU DUR G,, ..chirurgie^,, rué . Carpéntey re-Sain t-PreVîé , "libmmqsa"guinair.e y auteur et gio.vpcatéur îlu supplice «le Luniiéie , avocat.DtîAllVOY", section' i5 , employé à" la Déminé , ~fr^ iê ét ami des
égo rgeins. dénonciateur de-Eetelirer , à qui il fit p.er'dré la place.DUTROUILEEAU , .partumeur y^itès la place Royale , agent ducomité révolutionnaire. ^ ^
^ DUCOS * «.or^onriree^, iCânésie p^énoncyateiir de Pâri»)?ayôS
cat , guillotiné'. - : ... ... >"
. DUMAS, employé à la Douane , un dès agens sarvguinalre* dépKobespiene , d'execiablé mémoire.
DESSEYRE , maître paveur, section 20 détïoheiateur1 fïe

duguie . guillotiné. • r--,ÛELEfiM, Notaire à Cadillac,' dénonciateur, homme sangui-naitc. i
. . " -----

DURAND 1 a.yôftéA, défionçiateur de aon hçau-frère .Huguçs La>*pièite, guillotirié»
DUp(jNT, péintrç , rue Moneyraç, a . fait amende-honorable à'la tète dé sa compagnie , coéime détiofitfiàtebrV '

......JjXJBOiS ,T imprimeur, ipe Rorte-Dijeaux K homme dé sang etJdénonciateur de Tjsséyrô , imprimeur.DESMARÈT3, "mâiihand iQhdéufr de chandelles, tue Sainfe-
iÇulalie^ seciiq » ay? dériooeiateur de Coins Mauvîgnièr et Dumi»'.rail, 'guillotinés.' -

e»t'<îpr«aeur, rrre du Palais Galien ,. «.«> 66 , IrQmmô
^

, ' ' V' 'j ...Dtf^fÙX UGutcHEir V, ancien commis au' département, et ariécien a.s.ioijé d« M. Diunas . honirpe sanguinaire," _D.tKI^^-;|étàrsirht lés fphcuôns dé coWiàîssàire-ofdorihahïnr^h.omme «ip çang. « : 'DU P (14*1^ marchand de morugrue RousseUe , membre de fin»fâuié cd>MQMSiftdti deVBordiis | déMohciateur de Perpignan àinéV etles bqris eitoyej^ qui-hafei^ent-ladite Vucy "
ij naaite d« juatresue ! eutré-deux^nters, homme 4#.

Sang. ^ " "" — --- - - - ' ■ --



: ' . „ . ( X ) ! , '
!ÊÈ^HÀ.MiPS , imprimeur, maintenant â Xiboume , homme Âe

Mil
* DfJCASSË , cordonnier , rue TVavèrsanné , section a3 , dénon-.
ciateur de Duftesne.
DUPEYRE, commis au département , concussionnaire , espion,

etc. , homme de sang.
DESCHAiVlPS , sculpteur, cours d'Aîbret, homme de sa g..
DUCaSTEL , matchand fabricant de tabac à Saint-Pierre , dé¬

nonciateur de Poirier , MailJièié, et d'une muhitude d'aunes.
DALiES , à Suinte Cioix , dénonciateur et homme dé sang,

*
■

; e. ;
ÎuLlE , marchand de laine , place Sainte Colombe, dénonciateur
prouvé , et comme tel chassé de Ha section 8,
ESTRADE, perruquier* au Chapeau Rouge, dénonciateur de

Batenne, Flingues, etc.

.T : F*Ï RïGIÉRË , aux Çofdeliers , section 3 g,, ex-municipal, Jnlié-
niste, dénonciateur de Vigneion, Gfo.c » Dotaur, La jarte, B. Mas-
s1|i, guillotinés; d'Aibespy , acquitté, et d'une multitude d'auties
bons citoyens. -

FELDC, seciétàire ries proconsuls » homme dé sang.
_ FACES, marchand à Luigon , dénonciateur de Galloupeaii,
munie de.Làngon. • '
FONTA iSi Lo , agent principal des proconsuls à Bordeaux, homme

d.e sang. _ '
** FâÙGUÈ v méniiisiér, rué de la Dév:sé-RaihUPi'èrrë, sertjon 6 ,
dénonciateur de Giangeneuve et de P. Panetier , auxquels il avaip
fait iëur éàt lie.
F1S808 ( Joubert ) , à Cadillac , dénonciateur de Baron , contrôV

lé tu , et aùtiés. A
FBANyOIo . défenseur officieux , tigre altéré de sang , infâme"

dénonciateur lu Tiibunal eniîei et de tous lés avocats : il en à fait,
gtiiilotiiiei' line foule. , !
FOUR \IER , tapissier, place dé ranr iénne UoniTrtiine, homme

tfe Sang , Salarié par Lacombe ; il a lait arrête! et féit gUlllotluef
ane fouie de wtuy«as paisibies»

■fx ï y '•
FAUGILT ON, exë|S'rtîer de Laville, à Saînte-Euîâîiev dénonfcî*D

Seur dr Laucguie, de Colas JVGuvignier et autres.
•FAUCHER, de la Réole , membre <iu comité révolutionnaire k
Eoideaiix , hoiumq de sang.
FUHTÀDO , juif, meriibie de la commission des neutres iê-

qutsi'rurs.
D1 VI LLE , marchand de bois 'àuE Chartr'oris , homme de s mg ;

et monstie s'était mêlé de la confection de la machine irvlein.de
pour mnltipliei les assassinats èn faisant tomber quatie teies à-la fo s.
FONVIEILLE, piètre pai jure , apostat , dénou» iaieur de hon¬

nêtes gens de Bôideaux : il eut la cruauté de provoquer la loi du
6 Août qui mettait les Bordelais hors dé la loi.
EÀbET , fils du traiteur , rue des Faussets , se .rétaiie de Julien ,

homme de sang. i • ' r /
FAAY, rue Sainte-Croix, n,° ^5, dénonciateur de Gerbeau^

voilier, de Pnjol, apothicaire , de Mouiirne , « oui tei, et auties.
FABJEAU (Bekoat/, employé à la Douane, de la section -ig,

honrine de sang. - ' _

FEIiRAND fils, ntan hand graisseux, place Bourgogne, déhbâ~"
ciatem de Jean y Perpignan , rie Seguy a la Grave , ét auties.

. FALGUE . ,coi(Joni»ier, à Saiute-Ëulolie# dénonciateur de P«-
Sience, Quuiault, et autres.

CjTv\TTDP<Y, membre du comité révolutionnaire , homme de sang.
G H-A \DiE, membi é du tourné révolutionnaiié . homme de sàirg.
GRENGL1EÏ EAU , * oimms au département, dénonciattui dé
oi is Peiiiiu aii'i.
GERARD , marchand-de tabac , place Danphiné , homme de sang,

S|U' h but mie toi tune iapi e au piejuuice de quelques Victimes.
G UE-YRAU D f PoiE rouge courtier , un dès fondateuis du club

jacobin, homme de sang.
GRIGNGN , négociant, sur les Remparîs-PoVte-Dijeanx , membre

du etmil te rcvoluiioiiiiaité et trésotier du club à bonnets rouges,homme srngu hanè. i
GRAVES , ex-bedeau de Sain! Mir hel, au Maiché-Neuf, dén<>n-

Eiâieui .ie Jeaiity Pet jignau , Seguy fsères , a la Gravé , Ben on
ÈiAéuttes. • u •.

GRIFFON, receveur des Douanes# u« desatiOce&sepieuib.MîuM-



c^n >.
è ÏHrîs » frères®,t armi dêspégorgeurs à. Borcîieaax , maratlstç, rol>«î*«
pierriste . etc., homme de sang. • jt
GASCON, perruquier, rue Sainte-Thérèse , section 19, 4énon.

ciaretir He B tnlie , guillotiné.
GASPÀHP, ouv riet oifèvre, rue aies Àngustîns, dénonciateur .

de Lh ennet ie, guillotiné. ,

GRENIER (.LïÉoK ), chapelier , marchand drapier 'fossés des Sa-
Litières, .ex municipal provisoire, dénonciateur de Deituvai , sup-}
pljcié , et autres.
-GAMIEft, commissionnaire du roulage,-rue Chai des Farines,

hpmme sanguinaire.
GAILLAC, maçon , au* terres d'Albret, dénonciateur de Subarrot,

guillotiné. ' :*
GOUJON (Moustache), président du club jacobin , homme de^

sang. '> .

'ÇERMAIN , dit i.e Tartuée, comédien aux Variétés , homme.
de ?««>&• ..... : , . , ■.£ , .
*
GLEIZE , ex-notable et agent du comité révolutionnaire, homm^

de sang. . , . . 1 • . - .
GOUBY , tailleur pour femmes, dénonciateur jet homme «je sang.^
^GHIONON ,.pertuquier, rue des Bahutiets , diuoncia.teur de Gie-

net, guillotiné. .. #
GILIhEUT, échappé de Toulouse, maintenant' assureur à Bor¬

deaux , homme de sang qui a fait guillotiner à Toulouse plus de
vingt citoyens. _

GRAVES, commune de Floîrac, homme atroce et sanguinaire.
GUIGnAN, membre du comité révolutionnaire, Juhéuiste et

homme' d« sang.
'

GOURIOÏ^ marchand. A§ résine, sur le. port de Lagrave, sec-
îjoh a4 , dénonciateur de Geibeau., voilier , de Pujol, apothicaire,.-'
et de plusieurs autres. - ;
GAUB!,T,,:ag<sut scélérat de" tous les comités révolutionnaires k

Bordeaux ,/iw^Mne de, sang. ,

, GGERIN ^„çhirur§iei»:> dénonciateur de la société qui se tenait
cliez Pallandre ainé. . '
GiFFEYr, ex-gieffier de la commission militaire, homme de"

sang . V >, t ,: J 1: . t . .

GEPiMÂIN , cordonnier, tue Sainte-Eulalie, sectioa 17, dénon-,
ciateur de'Gnbeiîonetc. ^

t' GAyBftY nevi u^,/marchand graisseux , rue Judaïque Saint-,
Seu i.», r énonciateur de. Berâud cadet, gettdre" de X.... et

(XlIJf

XîuMBERT , hprloger-, place Royale, n.° i5 , homme sanguinaire;
chez lequel-se tenaient les conciliabules des hommes dé sang.
.HÙI^ , comédien , homme de sang. ,

HUS ( EuGiNE),, dansedi?, agent des proconsuls à Bordeaux ,
Ronime atroce et sanguinahe. q'ue.ïle peuplé -a chassé de Bordeouxà
HUBL RT , J voil er , rue Dur asse, . section a3, dénonciateur do

Jeanty. PeTjdgpan,-^Segu^y fière's, et autres.
HEBERAfiD'.( BerjvÀkd ) , tonnelier et côiutier de vins , aux

Char.trous-, dénouera ifcur de Richet aîné ét autres.
'

; ^
JuLIEN, dit l'Egorg-eur , envoyé à Bordeaux par le comité de
?ajpt public de J'ex-conventioin. Getygie, à l'âge de 19 ans, étaR
plus altéré de sang que les Caligula , les Tybère et les Néron , et
en aurait versé plus qu'eux, s'il en-avait eu le temps ; car il faisait
égorger les vertueux citoyens de Bordeaux jusqu'à douze et quinze
par jour, et se divertissait le soir dans des oigies avec ses amis,
Consorts et adhérent. Ce bourreau poitait la mort et 1 épouvante
dans les villes qu'il visitait, et sur-tout à Lorient, qui se rappelera
lonj-tepips de son exécrable mémoire. > '
JOGÀN , courtier , rue du Loup, ami intime de Julien , son mu¬

nicipal et son confident, homme atroce ét sanguinaiie, dénom ja-
teur de Castillon Duperron, Pallandre ainé, Lamanière , Gauvicé,
et d'une foule d'autres , dont Julien et Lacombé lui ont accordé lés
têtes qu'il eut la férocité de leur demander.
JULIEN père, dit Tavene, section 20, dénonciateur de Ladu-

guie ainé, guillotiné.
XAY, de Sainte-Foy, ci-devant agent du disrrict, homme atroce

çt sanguinaire : ce tygre a laissé péiir une foule de victimes qu'il
aurait pu sauver én remplissant même le voeig de la loi, et que par
féroc ité il 3 mises à l'écart.
JEANItOT, coutelier , hors la porte Saint-Julien, section 20 ,

dénonciateur de. Martin, Larroque, Laduguie, Paris , avocat , guil-
Jotinés, et autres., *
JQUEM, dénonciateur de Diez , et autres.
ICaRD , dit JBAiTAGA.xjsy, ex-officier marin , homme-de sang .

•'A.-awiâ-.^g-•••y "*■

" v-.:.



( xiv >

âge ntînfâme de Julien et Lacombe, les cannibales. On le me%ttaîe
mouton dans les prisons : il a délioncé et tait guillotiner une mul¬
titude de* détenus : cela lui fut reproché ouvertement au club d^s
jacobins , dit national.,
■"JÛpË CLAURENT ), dénonciateur de Lescore , Groc et autres.
JAUBERï , ex coëffeur . fossés de Ville, section ig, homme san¬

guinaire , dénonciateur de Lescme, Groc . Bernard Massip . et d une
infinité d'aufres citoyens paisibles qu'il a fait supplicier.
JOGAM , marchand d'estampés, au Chapeau-Rouge, dénoncia¬

teur de Laziie, messager de-Paris..
JUDE (Baptiste) .dénonciateur de Joseph Serres et Groc .guil¬

lotinés.
JEAUSSAUME , tonnelier, ruë; db bjràhd-GatïCëïb, section 6,

homme sanguinaire , dénonciateur de Dussault, de quatre prêtres
gu llotinés , et de dix à douze religieuses. r_
JALL.IBERT hls , marchand de vin , lxoisla porte Saint-Julien ,

dénonciateur de Jarry , guillotiné.
JAMICO*, américain , ek-chiruf^ën , sur le pavé des Chartrons,

dénonciateur d'une joule de citoyeris probes dé la section 1 Egalité.

L. '
JLfACOMBE, complice rfune partie des crimes nombreux de soa
fièi e l'égorgeurhoinmè de sang. »
LABRUME, tonnelier , rue de Gpurgues, dénonciateur de Brua

Malrorne, et auties.
LARRIEU, maître d'écriture, rue Lalande, agent de Lacombe s

em lé mettait mouton Ou espion dans les prisons. -
' EÂCROfX , de la Réole, juge de là commission militaire à Bor¬
deaux , homme de* sang. .

LEFËVRÊ, tapissier , cours dé Tobrny, municipal provisoire et
juliénistè, dénonciareiir tde Serres, Bi etonneau et Albespyy qii il
« fait arrêter' <îans la Commune même. , '
LABROUbSE , marchand graisseux, aux ÀugûStinS , dénonciatetrr

de Guéyral ét auties. . ■' ' '
LAPORTË » marchand d'œuvres et de planches, sur le port de®

Saliniétes'y'hbmrrté atroce et sanguinaire , h été et ami des égoigeursy
dénonciateur dé Pdipî yMoubnié y Geibeâù , et dé vingt-cinq autres.
LAÛVEÂlX, ex-marin . an pout de Briënne , dénonciateur* dè £à£'«

roqtre , Razac , Dumas , Dujany y guillotinés, ètc^aiitres.^-1
AjJ^baR.DE , curé intrus à Sadiiàc, houinie sâhgûihaife, •~A-

t À ■

t ( xv ) , -
f LÀTREILLE , courtier , section 6 , hômme atroce et sanguinaire ,

déiiQuciuteur de Bergeret, Gassiot , Albespy, etc. , etc. li a sigh$
plus de cent dénonciations.
LAN.ES, traiteur, rue Porte-Dijeaux , ex-notable, Juliérustè,

dénonciateur - de Mourgues : c'est chez cet homme de sang que s®
tenaient: les conciliabules des égorgeufs.
LEARD , comédien, membra du comité révolutionnaire, hom¬

me rie sang. ^
LOYE . imprimeur d'indienne, aux Tondus yliomme sanguinaire.
LANGEViN, marchand à la Bourse, homme atroce*et sangui¬

naire y dénonciateur dë Perrier, Mercier , Dufour , etc , etc. Il se
vanta publiquement au ciub d'en avoir fait guillotiner, dix pour sa part,
- LAYE, cordonnier, membre du comité révolutionnaire, homme
de sang.
LUDE cadet, courtier, miinicipàl, Juliénistè, dénonciateur de

giani iiomhre.de citoyens.- •
LATASTE, municipal provisoire , Juliénistè, dénonciateur- de

Perpignan , Ghaigneaii et "Molière , qu'il a fait incarcérer.
LAMARQUE ( Jean) y réquisiteur de vins , homme atroce et

sanguinaire , dénonciateur de la commune entière d lzob, de Bràc,
Làbadi'e. hères , Mnller, Horhe , Gassiot Baylë , Cuisole, et d'un
grand nombie d'autres.•,
LACOURTAUDIERË j aux Chartrons , associé de Lamarque dans

séfc hauts-Lifs.
LACHAPELLE", perruquier , dénonciateur de Dupaty et Duràyet 8

giiiliodnés , de Bdli-t, Dominique, et des demoiselles Dussault.
LALB1E , -cordonnier, rue des Mothes , homme atrbce et sàn-

gumaire, dénonciateur de Reyniac, Bouet, Biréy Bulit, Quinault;
tous gudlotiués, et autres.

. LANGOl RAN , prétr^e parjure et apostat, homme sanguinaire.^*
LAGRËZE , ex-marchand graisseux , section 6 , honime de sang.
.LA BRObhE, membre du comité révoluiionuaire, hômrne de

Sang. - 1 :
LAGAY TE , peintre , dénonciateur de Vidal, dé JEB-. Dumiraily

©t de plu iieut s auto és. t
* LANGEE r rue des Argentiers, section 7, membre dû comité
révçhitiohUcaire , homme de sang. ;
LESUUREi , imprimeur, membre da comité révolutionnaire,

grand dérioticiateur et homme de sang.
. LAGASSEy fiiâ du hiaitre écrivain, homme atroce et sanguinaire,
te-bias droit et cënfiderit de Lacombe, qui le chargeait de lui
aoâneç uot.es- listes de pioscriptièn^déiionciaieur dis



(xyi) '
CJornu, Serres, Vignes, Gauvrée , Lumière, Albespy., « d'une
multitude d'autres citoyens probes, que sa seule atrocité avait dév
signés pour victimes. .•
LHERBET, menuisier , rue du Cahernan , n,° 36, dénonciateur

de Buiiit, avocat, de La. ourt et Quinault, gullotinés, etc. , etç. .

LEVASSEUR , tailleur des proconsuls, dénonciateur de Barennes^
Fringues Grangeneuve, etc.
LACLAVERiE , sur les fossés de ville, ex-notable, Juliéniste,

dénonciateur d'Albespy. a
EAGORSE jeune, aux Chartronspil a dénoncé et fait guillqtirîier

quantité de détenus des prisons .où on le mettait comme,espion,
LAFONT, dit Rochet , qui, a un bien de campagne à S.tEstè?

pl\e, dénonciateur de Mercier, T.errefQi t, Pomieis ,, Baron Du»
breuil, guillotinés. •*-■ ,

LIMOGE, salpétrier , homme de sang.
LAPEYRIE, tailleur, au.Marché-Neuf, dénonciateur de Perpii

gnon jeune, Seguy fièies, etc., etc.
LAPSAN , section 25 , a signé contre -les mêmes. ;

; pLABRlL ( Pierre ) , a également sigrié contre les mêmes,
LANUSSÈ._, facteur et aubergiste, rue Saint-Pauff homme san-?

guinaire , il tenait un conciliabule de vscélérats fameux -qut---jcd.ttif '
posaient la Quille.

r LETELLlER , ex-employé à la douane, retiré sur son bien â
Çarignan, dénonciateur de Fauquier, Cursole , etc. 11 est allé dans
les églises insulter aux prêtres, briser, les omemens et vases , et
fouler aux pieds les hosties sacrées. ,

LAGARDE, habitant de Groignan,, déuonciateuir de Bd. Sen-
lous guillotiné. <;
LAGARDE , ménuisier, près Saint-.ÇristbJy, dénonciateur e|

tfjjveurvde sang.
LÀPALME BRlVÀL, architecte, près Saint-Génés , dénonciateuf

de Jariy , guillotiné , et nombre d'autres.
LÀFONT , médecin, rue des Catherinettes-Saint-Seurin , dénotp»

dateuret persécuteur de.s prêtres incarcérés .comme-fidèles à leur
foi et religion , ayant délivré une attestation portant que tous prêtres,
yieux , ieunès, infirmes, et autres , pouvaient supporter la dépor¬
tation , quoique d'autres médecins eussent certifié le contraire, ;
LAFONS , chirurgien , paroisse de Paillet, dénonciateur de Lar-

jou.l, et autres; , -

LABROYE-, dénonciateur de Lombard, et autres, : : :: r
. LEHANNÈtJR , clerc d'huissier , rue du Gase r agent 4® La?»
cpnrbe , buveur de sang. ,

{ ÉATOUR.-PÂCQUIER j dénonciateur de. l'abbé- Guérin-j Gértis^Lcibôrie , "Dussolier , etc. ;

_^liRQQyrp ,copi^qi!isTicEe^jAlexapdrè, sur. les fossés des .-Gàr-
in.es. dénonciateur de Pariencè , guillotinéi : . " . . .

^ilULlSj ONNEA-E;) 5de Libouifae 5 «membre; du çpmijë .révolu¬
tion naire hoiiuije.de sang,! . - " a -- -
l.Al 1 i J, . ancien nai.-qneronti.er, devenu Commis*chez le Rece¬

veur g, ncral et [y.-ur de la Marine , dénonciateur de Laboidë,
ex ( iné de Saint-Sein in. V
LAYKYRIE. peu u'quier , rue Ilûgla , dénonciateur de Dast-%

-A f ...r-' ' f-i "!: ' r *-a ■ §-?j,
c de la fusillade dés irj et :2p,'îTief^

xnuioi , Iioinuie atmee et sa.i guit'^rie , leioce, fîcij^cçijîeur (les piérti.es atta. hes a leur foi et teiigiort*jAif.ViaîF tiàbR'uéiléihèni dès ©i-
^ie». de La» ornbe trt Jniieit lés egoigiMiis,
. ji^G03y.j|^%';.^égqt I çr, ijie .des Lauriers , ti.° 2 , dénoqeiateur

j guilSotiné. 1 '•» '
iASSIKj\'E , iàilloiii- , i ue du Pas-Saint Géorige ', dénonciateur

de Macs .n.ioHve ci,-. G ^

^

LAHii(.>QEE , dérioniuàtehEHe Bïetjmnéau;^p^ , etJBrqltonneau lui tira un eoup-.de pistolet. -

EAtJONÈh E , çouteljer, rpe/in;'.Ç hêrnap;, dénonciateur dé Btilfit,E ;cppiJ..du -3];'4i èjjannetiçr s etr.-
EÀMBEll l . dx niernbi'e du cdnu;té rëvolutioupairè, agent et cojnt,

çhcq de Jean Bai t. • f , G . 'LAv^Lf E, < i-Jevant hoidoger , dévastateur des églises , agqnt.de.Liicouidp et son commissionnaire, b.inquerout.er fiauduleux.
ç.;L!EQUItR , mafphapd de capnes , au. Pqissofi-Salé , dénonciateurdé Bire Bnllft, Qinnault, etc. , etc. ~ '''-v
. LALA^DEa prene , pai jure et apostat , curé intrus de St-Mif bel,
] eisi-. ut'etu nés preties fi.lèles a leur foi et rehgon, homme révo-

e., qt, d«Itgei eux.
, * tonnelier , qdmrnup&dep;Fl.oit"à.C;", tomme sanguinaire,

, gqinde rue Siiint-Jeari , mouton des prisons ,dénon«
çrateui ïjoinme de-sang. .
LECÀSi, voilier , iue Piçhadey, section 23, dénonciateur de
LAt jlur rOXiILH ,"marchand de morue ,. r;ue Rousselle , ex-nota-

i|e-, |Ui.éiii-,tev,,qeiîoqLidteur d'une multitude de bons citoyens deIgsection, î-, ' ■ '--,A-* ( '
♦ aubeF^ist« tcprês fiaint-Nicolas ^dénoneiateijr de^M. Jarry,

'

'

•■"-G;;- ,? , , . .„;'j '
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( XVIII )
LAPEYRE, chirurgien , rue Neuve , persécuteur des prêtres : it

eeitifia avec Alary et Laf'cnt , médecins.
LARROQUE , défenseur-officieux, dénonciateur de Lamaniére,

avocat , guillotiné..
LAVERGNE , Bossu , fils du boulanger, rue Sainte-Croix , dénon-»

ciateur de son père , que ce dénaturé a fait incarcérer au fort du fia.

Marg.uerte, de la Ré,oie, juge de la commission militaire à
Bordeaux , dénonciateur ' des demoiselles Dussault, Martellus, La-»
Caissière , Dufeuilh , Baron de Piis, etc. , etc.
MONCLÀ, ferblantier , aux Augustins, dénonciateur de Mendes^

ex-juif, guillotiné, et autres.
MÀ1GNAN, marchand de bols du nord , sur le hâvre dti Château »

homme atro: ei Ce inonstie inFernal travaillait avec Fudevdle pour
la confection de la guillotine à quatié'tV^ëifenëv
MONVlLEE, aux Ghartrons, dénonciateur de Léon Grenier fils,

la Veuve , et autres. ' ' : ■
MOILLARD fi ère, cafetier du club national, homme sanguinaire,
MANORON , fils ducomtier de vin, aux Charmons, dénoncia¬

teur de Muller, Çarrèié ,'Pufaùi-Lajaute, Gassiot, Nu olaà Penni-
caud , Allies/iy, etc., etc. ' ' '
MARIEON , ex-huissier aiidiencier , dënpnçiàteùr de Lafargue.,

avocat, guillotiné. ; •' ^
MANNE, maiiie d'école , airx Chantons, homme sanguinaire. :
MATilALM , niënuisier, ' ex-uiuuicipal-provisou e , h diune atroce

•et buveur de sarig. ' A?
• MOULIGNIER , cordonnier, aux corrîeliers psëction 19dénon'?.-
ciateur de Ladtiguie , Martin , etc. , etc. w
MÂRCEP , membre un > o n t.'- lévolutionnaiiv, homme de sang,
MlLHAC ,"'fiè-intte , cours de Toùt ny ,ï<iénoneïatéiir de Vigneron ,

Casfillori Duper ion , Cou loi , Permicau î-, Albes, y, et uitres.-
MÀLLET, tailleur pi.ês Saint-Mi' hT, dénote iateur de Jeanty'

P rpignau, de Segny fièi es , à la Grave, et. autres. • r

MltjflJEL, rué de la Fusterie, section z5 , «l signé en dénonçanf
l'es nieuies, luirnitie île sang.
MICHENOTy éx-dômestitjue , membre du comité révolutionnaire,

infâme buveut de sang.
..MARTIN , plâtrier , à Saint-Seurin , ex-notable, homme atroce
et buveur de sang. . -

f XIX ) ;•

MERCIÊR , capitaine de navires , section 25, dénonciateur d'un©
fouie rie pietres.
MARGARON , rue de la Merry, dénonciateur de Dussault, Gian-

geueuVe , 'Lumière , Desvignes, Cornu, Chunbaud , et aunes. Il
s est vanté au club d en avoir fait guillotiner quatoize et dénoncé
dix autres.

MARTIN père, à la fontaine de l'Or, ex-municipal: il était en
coi 11 spoudance active arec les proconsuls à la Réole : cet homme
aanguiriaite a dénoncé nombre de bons citoyens de Bordeaux.
MARTIN fils ainé, ftère et ami <ies égoigmus, homme ne sang.

' MALAVERGNE, maine d'écruure , aux Chaînons, homme de
sang.
MASSiNOT, tonnelier, dénonciateur et homme sanguinaire.
MOREL, doreur, vice-président de la commission militaire, dé¬

nonciateur et homme de sang.
MESPOULET ( Augustin ) , dénonciateur et homme de sang.
MOUTARD f.ères, rue Saint-Paui, dénonciateurs d'une fouie de

citoyens paisibles.
MÔREAU, juge de paix, homme de sang.
MAYEUR , ex-directeur de théâtre, dit n Movtagne, fossés des

Cannes, dénonciateur de Ghevefier, officier matin, guillotiné.
MARTIAL, boucher , piés la porte Sainte-Eulalie, dénonciateur

de Collas Mauvignier , de La luguie, .guillotinés , et autres.
' MARTIAL, boulanger, municipal piovisoire, commissaire des
prisons, dénonciateur de F<-lix Dupié, etc., homme de sang,RlARON-LACOo'TE , tailleur , au Poisson Sâié, dénonciateur de
Bullif , avocat , guillotiné , et autres,
MOUSTEYy tonnelier, rue Saint-Joseph , aux Chartron9, ex-no¬

table , homme "atroce , dénoni iateur de Lanusse , juge de paix : il
Se vantait publiquement q 1 il le ferait guillotiner , mai» ce monstre
n'a pas réussi : il disait eocme en pleine section qu'il ne les recon¬
naîtrait tous pour de véiitables patriotes que par la quantité des
dénonciation-., et. qu'ils ne le sont qu'à coups de bâton.
MAYEN;, hollandais , conimis de Tiio'mson , homme atroce et sai»-

gutuaire : il- tenait chez lui les eom ihabules des juhémstes.
MEN DES-, ju.f, b. unuie at.oçe ec sanguinaire.
MOREAU , iru.uiineur , vis-a-vt.s ; l'église du Temple, dénoncia¬

teur de Cornu et La< ourt , guiîlùiinés ; homme de.'mauvaise-foi,
|§yis curactèie, et •embrassant toin à tour tous les pait.s.
^flMILLE, Hx-adiditiisirateur I11 distiict , h >mme sanguinaire.MA1ET, plâtrier ; rue Gausaèrouge , dénonciateur de.madameBeaionUiues , guillotinée.
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MARCHAND, eneanteur , près l'Annonciade, dénonciateur de

Patience aîné, Rulfîn , etc. , etc. -
MINES , dénonciateur et homme de sang.
MICHÀU atrië, aux Chartions , dénonciateur de Lanusse, homme

sanguin ."»ii e.
MARTRES , dégraissear , tue du Loti}) , dénonciateur de Gauvicé »

Pallandre , et auttes.
MANDRON | èie, marchand de vin, me Raze, dénonciateur de

la Fam.Ile 1 Espinaulr.
MOIJCHEL , ex-domestique et disti ihnteur-de. journaux incen¬

diaires., maintenant rédacteur des petites-a t fit 1res ,homme -ie saitg.
MEN'IL , païquetier . rue Judaïque Saint Seûnri , <W ti"m ialeur

deux ieJigieuses guillotinées <jui denii utaient < Jiez. madame Du-
ptn , .à I hôtel (Ja.stv inau-d'Aui os. " _"s, -
MOINE, dit " Picard. , cabaietier, tue du Peuple Souverain,

homme sanguinaire.,
MO.NTET, cordonnier, aux Çordeliets, dénonciateur de B* re¬

nard Màssip ; il faisait des caches aûifhonnèiés rfeéns qui le pay dent au
poids de l'or, et ce monstre allait ensuite les dénoncer . et avait
la double bai barre d'aider à les saisir. ; " - ^ , J
MAR'iDATv' porte Faix , rue Meicièré, n.P 10. Ce cannibale se ■ £

Vantait tous les joins d'avoir fait enlever de douze à vingt per¬
sonnes chaque nuit ; pendant pins, de trois mois il n'a pris aucun
repos pour exèrcèr cèc hoirihlè rnetier : il est un des plus aidens
dénouerateu?.s et spoliations du couvent de la Pioyadenèe, Cet
homme de sang a con.iu.it lui-même en prison un prêtre qui ve-
nait de dire la messe.
MARTIN, cordonnier, au Poisson Salé, dénonciateur et hom«

hie de sang.
MORLANNE, miroitiers , rue des Argentiers., dénonciateur, dg

l'Espatre , et autres. ....
MÂLLEVILLE ,. péie et Hls , apothicaires, fossés des Salihières#

à^ens des égorgeurs, dénonciateurs et hommes de sang.
MERNEIN , chaudronnier , rue Saint James, dénonciateur ide

Vassêrot et autres,

Noyez , marcïiand ç à la porte de la Grave, dénonclafénr de
f^opiuscondamné à la réclusion j de Gel beau., acquitté,; et d'une
iuihuité d'autres personne*. . v.^

trXXlk
NAVET, Cochois , tailleur, section 9, dénonciateur de T>u|].it,

avocat, Quinault, et plusieurs autres.
NICOLAS, chirurgien, municipal provisoire, homme de sang".
NALTÉ, tue des Trois-Conils , homme atroce et sanguinaire.
NONLABADE , ci-devant commis de Chapnis frères, dénonciateur

de Lebrun , et'. etc.
NAGISCARDE, chirurgien, membre du comité léydlutionriairç.,

hoinrne de sang. , V "

o.
'LIVERA, juif, homme de sang, dénonciateur d'une foule in»

îiombrable de citoyens piobes et paisibles.
ORE, pretre parjute, curé intrus de Saint Pierre, persécuteur

at dénonciateur des prêtres fideles à leur foi et religion , homme
dangereux et révolutionnaire.
OMONT , détachi tir , rue de la Taupe, homme de sang , dé¬

nonciateur et mouton dans les prisons.
ORE ainé, négociant, homme atroce couvert de crimes et teint

du sang des nombreuses victimes qu'il a fait égorger.

P.
JPALLÂRD, courtier , rue Birouette , dénonciateur de Daste, Du-
pouy Divios , Lescure , Jeanty Sellât de , Cauié, Aibesjy, Vas*
serot, Vigneron, Quinault, Ëuliit , Lacour t, etc. , etc., etc. On
peut se convaincre , en compulsant le9 pièces au greffe du Tribu¬
nal criminel, que ce scélérat en a fait guillotiner une multitude.
PRIEUR, dit Martin, marchand, aux Augustins, agent secret

de Lacornbe , Mouton dans les prisons s il a dénoncé et fait guil¬lotiner-plusieurs détenus.
PEYREN D'HERVAL, secrétaire de la commission des proconsuls,homme de sang.
PRAD1NE , carme , prêtre parjure et apostat, dénonciateur d'une

quantité de citoyens : il allait dans les campagnes pi erher-le sang, le
meurtre, le pillage, l'atlitisnie, biiser les vases et fouler saux pieds
lés hosties sacrées.
PECHE, dominicain, prêtre parjure et apostat, et en tout aussifictieiat que Ptatiiue. - -

F
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' •* ff 'i2pt J%¥ _ f ( ... • ■ ,i • . ' . . .V ""ï • v :\f
.* ;;PETI^ frères , jùîFs t marchands \ fossés des Carmes ? déhoncia^
îeur cîe la famille Chagneau ,de Dïigari yV notaire , etc. , etc. '
" Ï'ITÂY V éx-perfuquièr , marchand'Vie môdes . place Saint-Projet î [
il était l'agent, le chien courant dé Lacoinbe, et dénonciaî eut d'une |
foulé de bons citoyens gnïllotinéfi. t
PÂPON, marchand à Langon, dénonciateur de Galloupeàu, rnâirè, Ç

^ulîofinë', ët àuttës: * " : * " " - t.' ,

PERRGT, rue des Caperans, agent du comité révolùtiohnaire » '
concussionnaire et homme de sang. I
PINARD père, imprimeur, place du Palais, maintenant rue des

Lauriers, espion, et agent--secret-des repiésentans et de Lacorribe
Tégorgeur. Cet homme sanguinaire dénonçait secrettement les pre¬
mier imprimeurs de "Bordeaux, afin de ppimer èt d'en diminuer lé
nombre : é< happé de la corde pour un crime grave envers un inten«
■dantsdé province , il est: venu à Bordeaux dans la dernière réduc-:
«ion : il commença ses rapines chez les hères Labottière , puis épousa j;
une marchande de volailles , ensuite ,fit venir des papiers de Hol*>
te de gdonUil sauvait lestement les droits. Enfin ce tartufe moderne ; ^

ne doit sa rapide fortune qu'aux fameuses réquisitions de papiers
que* les jeptésentans le chargeaient de faire en leur nom , eX dout c
il détouinait, et frustrait la plus grande paitie.
PLEINAUD (Baptiste), membre de tous les comités révolution- j

naires dé Bordeaux, homme sanguinaire. ^
PETIT , oifévie , rue du Loup , dénonciateur et buveur de sang ;

il a abusé de la confiance d'une foule de personnes.

jREYCHADE aîné, ménuisier, rue des Feuillans , dénonciateur
••<fè?)Bollit ,"Q»ïinault, guillotinés , etc. , etc. !..
& POUCAUTE fils al hé-, a signé en dénonçant les mêmes. V.
i; PELERIN , marchand de tabac, i ue Tartesse , n.° 2 , dénoncia^
teur de la Providence et homme de sang.
PERPEZAT, de la Réole , membre dû comité jévolutionhàirè
Bordeaux , honfme de sang. ' /

" PROSPER , perruquier , rue Sainte-Croix , dénonciateur de l'abbê
Guérin , d'Arroux cousins, Gérus, Laboiie, et autres. ■ i}
i?i:PÂRTARRÏEG, ex-agent national, hontme avide de sang, itis?-
fcigafeur et complice des forfaits commis contre le peuplé , le 15 Ther*!
%nidoi", é[ pqùe fatale dé la fusillade faite par son ordre et celui de %
^ses consorts Satire-Leris i Soulignac . liai-rose, et autres ses adhérens.
c PERROU , à là porte Sainte-Eulalie ^dénonciateur de Colas IVlau-
vignier Desamant-, Dumirail, guillotinés , et aunes, ' A-GG?' ■ v* [
tepATY , fayehcièr, à la Cidix-deeSeguey j dénonciateur dé Beraud k
cadet , etc. , etc. v "* * N ' V1

V. o;'

PASCAL, perruquier , aux Augustins, dénonciateur de Houîés
Cli agneau , Robert , Guilloiy , Bojer Bouchale , etc. :
PORTER, huissier-encanteur , dénonciateur de Biré, guillotiné*

et autres. , f " .. . * . . V
« PARMENTIÈR , chanteur i-'le, p'eitpFe -l^éït^fait^justiCe-'dé toutes
ses, atrocités. '"..'G" ■ • -■*
" PORTES , doreur ,7 placé conciergé'àu comité rëyolutiorthàire par
Soh ami Cogoiéux , buveur de sang. ; ^ ' :

PASL( >M ( Jean l, homme de sang, chassé de la section a5, èomme
ayant ■ dénoncé plusieurs'honnêtes gens de ladite section.» é
PASQUIER, ex-municipal provisoire. Il fit les aneStatiorrS dè

Tieilhaid , l'Abbé Hoiiier , Lerneile et plusieurs àuties , qu'il con*
duisit au supplice à Paris. ; ^ .
POINT, marchand de grainis.,--frayés

de Dnhié, et auties. "i:-"•:
P4PON , aichitecte., dénonciateur et homme de sang. *

" PINARD fils , imprimeur , place du Palais ^maintenant rue de?
Laui iers , ,agent secret et espion des divers répré>entans énvoyëi
en: mission , page d'Yzabeau , Juliéniste , Robespierristé , homme
de sang , sans caractère , et embiassànt tour-à-tour tous les parris»
Il ne doit son étonnante opulence qu?à ses concussions et à celles
de son [1ère. .
FERRAUD , marchand de Coton, rue du Cahernan, dénoncia¬

teur- du père Panneber, et autres.
"

PIEL, charion , rue Dauphiné, buveur de sang.
• PAGAN EAU , tonnelier, marchand de vin aux Chartron? , dé-*
BOnciateur d'ÀchéG etc. " - : - : ; <
PLEINAUD, péintie, rué Pont-Long, agent de Lacombe, bu¬

teur de sang.

q.
.. . s

■-G ■ " ■ V ■- -'■■■
V^UEVA, sculpteur en pierres, rue Saint-Laurens , hotnme atrocè
et anguinaiie.
^^I^Nl'AfN , vitrier, rue Sa'h'te Gathèriné, ex-municipal, Ju^

liéniste:, MBiiinie de sang. C'est ce » tygre qui , avec son- infernal
collègue S. ordonna la confection de la machine meartrièrê

É^uaire l'^m lîôhsG, pour faire tomber quatië Tétés â la fois ; il &«■plus dénohèëiSihiyet gnillStiât® .«G v
»■■=> k\,;- v» » - . G
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JAAUZET pére, commis à la Monnaie, municipal provisoire,
dénonciateur de l'abbé. Durand, de la famiiie Bohtauli , et auties. . ,

r -RIVES aîné, giand chemin des Bous-Eilaus , paroLse de La-
tiësne, agent des proconsuls , dévastateur de l'Entre-deux-mers ,
dénonciateur de Journu, ex-député.
RÈAUD , ex cordonnier , au Sablonnât, agent du comité lévo»

lutipnnaite, buveur de sang. .

iilDËÀU, aux Chai tforis, membre du comité révolutionnaire -,
Jul éniste , homme atroce couveit de crimes, et teint du sang dus
ïiombi euses victimes que sa baib&rie a fait guillotiner ou égorger.
» ROUDES , de Podensac , dénonciateur de Lafargue , Simon
avocat, et de plusieurs auties.
RËVEL, perruquier, rue du Hâ, dénonciateur de Dumas, Fom®

|nange , etc.,, etc., etc. > _

RIVIÈRE» commis -greffier au tribunal civil, rue des Herbes %
dénonciateur de Bulbt, Qumault. Roux, greffier, et auti es.
*, ROSÈW, ex-président.du comité révolutionnaire , ete.i etc.,
infâme buveur de sang.
7, RQUQUETTE ,: capitaine de navires, rue Maubec , dénonciateur
de Jeanty Perpignan , Seguy frères, et autres.
ROUGET, rue Saint-James, dénonciateur de Séjourné et Éer®

fy : le peuple, indigné de ses crimes, en a fait justice.
RAYMOND, rue du Gase, agent de Lacombe, buveur de sang»
ROUGEAN , chirurgien , tue des Remparts : il était agent secret

et salarié de la commission militaire : on le mettait mouton dan?
les prisons : cet homme barbare à dénoncé et fait guillotiner une
foute de malheureux détenus.
ROULÉS aîné, marchand graisseux, aux Augustiiis , dénoncia¬

teur de Robert, etc. , etc.
•RATiER, boulanger, place Sainte-Colombe, agent des procon¬

suls , homme «le sang, ,, ■ • ...

ROCHEFORT , aiehitécce» près l'ancien hôtel de Gase , à S.tr
jSeunnj dénonciaieur de Nicolas Peuicauit, et auties.
I REY, du Haut-'pays >7ex-juge de la commission tuditaire à Bor¬
deaux, buveur t|e sang* *'■' 7;
{ ROLLAND, comniuue de Flprac", buveur de sang. >
RAFF1N, 'homme-dë-loi j' municipal provisoire, dénonciateur de

Secourue et Peu y* esc*

( XXV )
. « REYi.r dit SAxtiTTONGE, rue Traversane-Saint-Michely ÛértjDibcia-
teur de Dufresne , ancien major de la Ville.,
REY ( JusiLCE ), fils du feu Rey , Juge de Créon , rentier , hors

la poi te Sainte-Eulalie, dénonciateur de Ladugnie, Paris , Colas
Mauvignier , guillotinés , de Roux, juge de^paix c et auties. , ;
RIVIERE, ex notaire à Garignau , échappé, des galères, dénon¬

ciateur,de Régnan ,i Saint-Loubès , Fauquièr et Saint-Gëorges , avo¬
cats , guillotinés : il a dévasté plusieurs églises et foulé aux pieds
les hosties -sacrées. ; ,1 ......

RAINAUD, sellier Y ex-notable , Croix de; Ségtiey * buvewr de
sang.

^ 7 , • ■■

, Sambely , dit GrandtSabré ;agent chéri des proconsuls , Bu?»
veur de sang Jiuiien i'égoigeur lui donnait- 2000 francs pour cha¬
que liste de ceux qu'il dénonçait pour être guillotinés. D'après uhe
telle giatification, cet homme atroce; a dénoncé et fait guillotiner
une 'fouie-innombrable de vict mes.
: SO.UL1GNAC , ex-rn.ernbie du bureau central, un des :comnvari«
dans delà pan ouille qui fit féu sur le peuple , les i 9; et • 2,o.theiv
iinidor. Cet homme est atroce et sanguinaire par caractère.*
arïiSERG ENT , du bureau des liasses, teinp du saifg de ses victimes-^
il était l'ami intime et Je bouclier de Julien ; dénonciateur d'Âl-
;bespyij. bnune sariraitrcàlculet le'fléïnbre de bons citoyens que ce
monstre-a l'ait guillotiner.
SABATHIEc rue les Poitanets. dénonciateur .de Gassiot," etc., etc.
SANDRÉ ( Jean,), bouclier, dénonciateur de Bullit, Quinault,

-et de plusieurs: auU es.
SAINT-AMâNT, tailleur,, rue Porte-Basse, a signé en dénonr

çant les mêmes.
SAINT PALAIS , cordonnier , 7a également signé en dénonçant

les mentes.

SARRAIL, marchand rlinquailler, à la porte Chapelle-St-Jean,
défiorrcr&teur de sonbeau-fière Bedard, et autres,
^àSANSflNx perruquier . rue' du Hâ, agent salarié de Lacombe,
dénonciateur de quantité d'honnêtes gens qu'il a fait guillotiner ,
homme!iatr®ge ,et buveur de sang. -
S1LVA , rue Mercière, eu Sablonat, buveur de sang, et l'égal

fin tour à Sauson.
4i£RViLLi£fi, commisà la Douane, homme de sang.

G
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SARUEY, perruquier, rue du Hâ , compère d'Ysâbèauv,""ag§nf,

espion et mourhard de Lacombë i'égoigeur. I
SATÎRE-LERIS (Gdon ) , cordier v commandant, le ig Thermi¬

dor , la patrouille qui fit feu sur le peuple , et qui arrêta, à la Char¬
treuse ^ nn prêhe octogénaire, qui mourut de frayeur. i
SEGUY (-Jean)^ chirurgien, ex-municipal, juliéniste et buvënr

de sang,Ge tygre dortna l'ordre pour construire la guillotine à quatre
tranchans dénonciateur de Sanjeon , guillotiné , de l'abbé Lecomtey
de Latresne, etc., etc. - -î
SAlIGr-BÉA^GARD, de Libourne, membre du comitérévolu-*

tionnaire et buveur de sang. *■$
SAVARIOT , tonnelier, rue Saint-Jean , aux Chartrons t dénon¬

ciateur de Desfabués , et autres.8' J?
SIMON , perruquier , rue Sairtté Croix , ex-municipal provisoire,

homme atroce et sanguinair e, dénonciateur de l'abbé Guérin, Géfu^,
Laborie pDuroux-Cousins, etc. ; etc. ' '% . \r #■.
SAGÈAS, marchand liqueuciste , aux Augustins, dénonciateur

d?Houlès , Boyer , Boucher , etc.,, etc. , ;p
SAMSÔN , marchand , :quai; de Royan;, dénonciateur de Rapierrey

guillotiné, et de plusieurs autres. > . r « b
SAINTE-ROSE ( Jhaïjty ), mulâtre , cordonnier.; qilacë JSâint-

Germain , bommé férox e et agent des proconsuls;- bu' îb
STRASBOURG . ménuisier, rue Blanc, au Sablonat , homme de

sang, agent salarié de Lacombe : il a dénoncé et fait guillotiner une
foule d'hènnëtes gens, ■ .< ' d
d SAURAT, instiiutenr, ruèsOsée^Samt-Seurin , dénonciateur dë
Cavazza , guillotiné. . Bê
SCHENON , Glandais8, courtier ? rue du Hâ , agent de Làeonrbe,

homme de sâng. ? !
SAMSON, père, marchand graisseux , rue de la Craberie, déuo®-

tûateur de Gefbeau , Pujol père, Moulinié:, et autres. i ; ; ;

T.
TrHUILIER , marchand IbndeùV, seption 10, homme de sang
il'ét^itl'agent de Laeotnbe , dénonciateur de 'Villeneuve *étçBW-dnië,
.guillotinés? - " 5- " - . ■
TEMPOREL, charpentier , rue Tanesse,- dénonciateur de Ladu*»

guie;, Paris , Mài tin Larroquë j- gnillotinés ,' et autres. • r, .J,
TASCONNET, commune de Guisan, dénonciateur de madaM£)

de-Moatazetide-Mallëvin^ ■ e <•.

i

"(IMî
. \THIÉVÀNT, rne: Saint-André, homme de sang , c'était l'agent
doré de la commission militaire ; on le' mettait mouton dans des
prisons t eë féroce a dénoncé et fait guillotiner un nombre énorme
de détenus qui ignoraient le sujet de leur mort.
TAUJ2AN; charpentier, faiseur de moulins , rue Mercière , «.«

g, dénonciateur des religieuses de la Providence, r?
; TASTET, épéronnier % rue des Bâhutiers, dénonpiatëttr de Cas-
sillon Duperron , guillotiné. >
THON NENS, ex-procureur- au sénéchal, dénonciateur de ^on

«onfière Chdllët , procureur, , " : d,
TURRIER , teneurde livres, à; Sàint-Seurin , agent des proçepr

suis , homme de sarig. ./g?
TEXEIRA, courtier de vins, près le Jardin Public, dénonciaè-

ïteur de Chevallier, guillotiné. - : : ' : ; .b if:
TRAVERSÂC , sellier, place Saint-Germain, homme!.-atrocftM

sanguinaire.^ . .v,. .., 'V =-<-/' ; ' Y ,y.v: /
TASTET , aux Chartrons, agent national provisoire, homme-dît

saëng. B - 'i:\<y v

TAILLU, marchand, rue des Faures» dénonciateur dë Détrivâl,
"dfitidéi, et autres. .■■ ■ v- -/. G . ' . jy-iG'G, ......

TECHENAY ( PtçRHE ) , commune de Florac , homme atroce ét
.sanguinaire. -'i. i-;-*'■- VP; J 1' '-Si-i i
TaUDIN, marchand de vin , section 19 , dénonciateur de Busa^

^il^oimtierïjde'lvins,-; r ^ ' -V;B B •■■■ ; :
^..THOMAS , ministrev de .Saintq-Fôî v ,•

niste , hômme atroce et de sang.
TERRAIL, marchand chapeliegry rue Sainte-Catherine, Dénon¬

ciateur de Richon, guillotiné. _t

"*^*5 .''B-* -t';-."l'-f-rf' ' r • . ^ -1 ■ (■ f ^ ■"g-"*':
e ■ •> r '' . ' .0-

i% . , ---i-s... ■ -, ■ ■ i e'S

ITAIL-VALEE, fabricant de cartes à jouer, rue Sainte-Gathq^ïine, no. y6 , dénonciateur d'un grand nombre de citoyens quiavaient fait une pétition pour l'ouverture des.églises; l'un de ces
citoyens, indigné d'être dédëtfë^^unir-une action si Jouable, lui
applicaym rude soufflet en public : ce montfie crut se venger à1 instant de. cet affront , en disant qu'il n'épargnerait pas même
son propre père.
VIG1ER , se disant négociant, rue Saint-Esprit„ aux Chartrons?z5 n a théiste tffiéaé et homme" de sang, y
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VARf ïLTïÉ , assesê^uf dë Moreau , juge-de-paîx » homme sâïî»

guinaire, agent de Lacombe, etc. etc. ■
VITRAC , ex-dominicain , commis au département , homme de

sang.
» VINGOUR, horloger , fossés de l'Intendance ,. dénonciateur de
Ri'hon, guillotiné. I
i; VaysSIÈRE , jeune v membre du comité révolutiohnaire » Ju»
liémse , homme de sang.
. VINATIER , marchand r an Grand-Marché, homme de sang,
dénonciateur de Dorte , Dupouy, Deyros , Joanty Bellard , Les?»
•cure , Albespy , Vigneron , Sdvanet et Vasserot. ^
VIELLA, perruquier,. membre du comité révolutionnaire , hom*-

•aaesanghinairé. ' G •;
VÉYSSIÈRE aîné , négociant, ex-municipal provisoire, homme

'sanguinaire
V1LLERAYNIÊRE père , marchand de fayence , rue Pas-Saint-

ïGeorges ^dénonciateur dé Dorté.
VOISIN, ex-huîssier au bureau des finances, dénonciateur de

tMï BdyéoIussac, guillotiné. A ; ; c ; s ■ ~ ,
VEYSSIÈRE ( Etienne , un des chefs du club de la Famille,

îhomrrié sanguinaire. i; H.. -
VERDELET , notaire , rue des Ayres , dénonciateur de Quinanl%
ViSSIÈRE , marchand de ferraille , place du Marché-Neuf, dé?

-éonciateur de Nicolas Mautrignier, etc. étc^ v ,

-

^T^ABEAU jeune, membre do comité révolutionnaire » etc. «te,
homm»* infernal," atroce et sanguinaire.
YEURY, imprimeur, rue des'Mothes, bonnet rouge, dénone

•kteur «t homme sanguinaire.

ju -I f .l-'.

,/U - \:i

(XXI:X)

LIBERTÉ. ÉGALITÉ.

jugemenî~
RE N D U

PAR LA COMMISSION MILITAIRE SPÉCIALE
ETABLIE A BORDEAUX,

Qui condamne Jean-Baptiste LACOMBE , ri-devant instituteur,
ex-President de la Commission militaire de, Bordeaux, à lu
peine de mort , comme exacteur^ concussionnaire , prévaricateur,
corrupteur des mœurs et de iesprit public, et comme tel, traïtrç
à la Patrie„

Du 27 Thermidor, î*an deuxième de la République française,une et indivisible» ^

Au NOM Dp LA RÉPUBLIQUE FRANÇAISE, UNE ET INDIVIjIBtE» '

La commission militaire spéciale établie à Bordeaux, par arrêté dm
représentant du peuple Ysabeau , en date du jour d'hier, pour juger
Lacombe et ses complices, a rendu le jugement suivant, auquel
ont assisté les citoyens L>atasle, président 5 A. Pr/g/èie, Scguy,
sSzevedo et Clochard, membres de ladite commission.

A été amené à l'audience , un particulier qui a dit se nommef
Jean-Baptiste Lacombe, na'if de Toulouse, domicilié à Boideadx ,
drstnct dudit, département du Bec-d'Atnbès, âgé d'environ 35 ans,
cr-devant instituteur , ex-président de la ci-devant commission mi-1»
^.taire de Bordeaux.
;4L&. citoyen Derey , commissaire des guerres » accusateur public ,
a dit ;

CITOYENS t ■

: « Lacombe est accusé d'avoir commis les plus grands crimes,
fn se couvrant du masque e toutes les^yeitus. Les pièces du pro-
tés "prouvent que jamais on ne trahit avec plus d'audace la com-
fiance du peuple et de ses représentans ; que jamais on n'abusa
plus indignement des fonctions de juge ; que jamais un homme
|4iiS coupable n'occupa la justice 1
# pièces du procès août nombreuses ; le temps de les lire

H
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et d'en combiner les Fait? a été coin t. A 'pè'ne~ai-je po trouver
celui d'en transcrire le résultat ; mais la soif de !a prsice lévpre
le peuple; il importe de céder à son impatience; c'est l'impatience
des vertus républicaines : le peuple provoque un grand exemple de
sévérité, il faut le lui donner >v.
Lecture â été" faite des pièces , après quoi 1 accusateur public

reprenant là parole a dit :
CITOYENS,

« Vous venez d'entendre la lecture des pièces du procès; elles
vous présentent le tableau le plus hideux. Vous y voyez Lacombe
escroc , juge prévaricateur, coutie-rëvoliitioiinaire , et toujours hy-
pociite.
t » Suivons-le dàns les trois époques de sà vie-, afin que nous
prenions une juste idée de sa bassesse et de la perversité de ses
inc inations.
» Quelle fut sa conduite avà rit la révoluti-n? comment s'est-ilcon¬

duit dèpuis fa révolutionet avant dé paivcir à la plai e de pré¬
sident' de', la'commission milit-ire? comment s'est il conduit dau$
les circonstances des fonctions de cette place? , -

»> Quelle fut sa conduite avant la révolution ?:
» TT nous' apprend lui-même qu'il est né ;à Toulouse : il noua,

dit qu'il y exerça l'état d'insuuuteur avec succès , et que depuis
énviron: dix âns , il vint se fixer à Bordeaux.
; » Lacombe , instituteui ! Quel homme pour instruire les enfans
dans les jitincipes dé la mcïralèy pour développer dans leurs âmes
lé germe des Vertus que la nature y à placé !

» 11 avait'vingt-huit ans quand il vint àTordeaUx : il était mariée
Sa fehjihe a dit qu ils étaient pauvres à Toulouse, et qu'à leur
arrivée à Bordeaux , ils n'a vaient qu un peu d'argent et leur linges1
Quoi ! Lacombe , qui avait eu des succès cdinnie instituteui à Tou¬
louse, n'avait prèsquerieri quand il activa à Bordeaux! ■?.

m Mais , Citoyens , un f ut qui a cet tainement-fixé'votreatteiftibr»^
nous ofîfrè contre Jtii le'sprésomptions les'plus désâVïntta'âeùsés sur la
réputation qu'il avait à Toulouse. Il ne quitta Toulouse , que pan,è?
qu'il y fut sans doute trop connu , et. il vint à Bordeaux, parce que la
population , lé commerce et l'opulence de cette glande cité -assuiént
malheureusement à un intrigant plus de ressources et plus de nioyeni?
de cacher la turpitude de ses actions et dé faite des dupes. J
- •» Rappelez-vous la déclaration du citoyen Merzeau, l'un des plus
^heieris, dfes'plus fianés , des plus vertueux républicaine. Vous avez;
vu Lacombe participerai! vol d'une voiture de iJohneau. sellier $
éôars de Tour uy ; Vous-T'avez vit-1 participer au, vol de~ï2yu iiaricâ
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âe livres chez Direct, libraire. Vou.s l'avez vu avec tin persoônagl ffui
jouait le rûie d'un lord , pour mieux surprendre le sellier et le bbraii e f.
vousTav< z vu ensuite escroquer pour 800 liv. de toiles au citoyen'
JVïetzeau ; et comment? Pout faite illusion au citoyen Metzeâu, et1
s'assurer ou crédit auprès de lui, il envoya sa femme élégamment^
pesée , et dans une voiture, qui choisie et emporta la toile. C'est
ainsi que cet instituteur , qui avait en des succès à Toulouse f fondait
des suer ès à Bordeaux ; c'est ainsi qu'il apprenait, dans sa fanril e,
l'art de l'intrigue et de l'escroquerie : c'est ainsi .qu'abusant'-'dé da
faiblesse de sa femme , il la • rendait complice- de ses bassesses cri-5
minehes ! Ces faits et une foule d'autres que l'opinion uujjlique Irti-
tepioche , nous disent assez ce que fut Larombe avant ia révoh»-*
tion ; voyons ce qu'il a été depuis.
» »• Pii sonne n'ignore que partout il y a des intrigans, des fourbes
des hommes aho. es qui ont pris le masque révolutionnaire pou#
Cacher leuis menées, tromper le peuple et ses représentans, par¬
venir aux places, et écraser la liberté. ■ ; I
*• » Point de liberté saris vertu; point de liberté avec la licence.
Eh ! comment faire ado, ter ce principe républicain à des hommes
dont tout l'amour pour la | atrie consiste dans la violence de leurs"
déclamations ? qui crient pour en imposée â la bonne foi et--à'l'ai
crédulité d'un peuple généreux et sans défiance ; qui parlent toutourst
de'république-, et qui ont dans le cœur le despotisme avec tourésl,
ses furems ; qui parient de la vertu , et qui ont l'âme flétrie dos
Vices les plus vils ; qui parlent de liberté, pour enchaîner, poutt
asservir h s auties titoyens? > -

» Eu 1790 , Lacoinbe tenait un pensionnât dans une maison qu'il,
av dt louée du < itoyi n Li'.l'iei me. 11 acheta six ou sept tonneaux dé
tui a une vnive, pour la consommation, disait-il , de son pension*
tint; ce vin n'était pas payé, et il fallait le soustraire et se soustraira
soi m rne aux poursuites de la veuve. Ir en fit une vente simulée
à un nommé Poireau, ni.dtie écrivain . avèc déclaration que Poi-«
reàu i avilit payé ;. ce vin lut déplacé , et-Lacombe quitta la.maison y-
ensbfté que la veuve , à qui le prix de ce vin était dû , ne sut pendant
quelque itemps où étaient Lacombe et son vin. -i

» Heureusement pour eile Poireau prétendit que la vente quèt
La« onibé"hmâvait fuie éiait-sini èie. Lacombe se poi ta à des violerao#
Contre Po teau ; ce fut ce sujet de querelle qui conduisit les deux»
escrocs uevant Joificier municipal ; ils arrivé*ent devant ui èrf sej
traitant rècipioquéineiit de fripons ; ils furent mis 1?un et, l'antre
ôitx arrêts; comme ils étaient ensemble daris la itteoie chambre^
Sésoùeux homietes'.gehs s'accordèreuu .^ «i
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» L'officier municipal leva les anets; mais soupçonnant que reg

accord était tait au psé judice de ia veuve, is prit des moyens pour
la faire avertir : l'avis fut reçu ; la veuve Jit saisir le vin t hez Po;®
leau; cette saisie donna lit u a un procès devant le jupe de Saint®
Seutin, qui condamna La. ombe et Poiieau à payer Se vu»; si h©
resta à ces deux hommes que la honte de l'escroquerie»

» Lacombe se iivia donc depuis, eomuu. avant ia jëvoh; tu-i?,
excès de la plus basse cupidité»

» Né avec quelque talent, mais pln-s paiïeur que penseur, La®
combe parut se jeter à coips perdu dans la » évolution ; il était , â
l'entend»e , le iiéau de iasioto. ratie ; il parvint en eifet a ébiomff
les patriotes»
» Il alla à Ste-Foi, iî y établit une école ; mais sans doute sa

conduite et ses manières ne lui corn ilièi eut pas les citoyetss; sorti
école ne » cuisit pas,

55 II a osé dire qu'il avait quitté Sainte-Foi, paire que cette vil!©
était pleine d'anstot rates et < e modérés. Clîoj eus , c'est une rabia=
nie qu'il a inventée pour pallie» les causes qui l'ont ramené à B-or®
deaux. Sainte Foi est une de» cités qui s'est constamment mont». ©
patriote; nous avons vu et nou» voyons encoie dans les fonctions
publiques d'exceilens citoyens de cette commune , justifiant tous les
jouis le choix qu'en ont lait les repiésentans du peuple. pat leitlT
justice, leur humanité et toutes les venus lépublicaines.
» Le malheur de Bordeaux, suscita dans son sein quelque® scéîé®

rats qui, d'accord avec les députés intîigans de la Gn onde. abusèt enft
du patriotisme même des citoyens de cette grande cité , pour les
précipiter dans des mesui es liberticides Ces Huîtres voulaient I©
fédéralisme s o t ils rouvi aient leurs horribles com, lots par le sei®
21.crU de l'unité , et l'indivisibilité de la république , du dévouer
Suent absolu à la Convention nationale»

»> La tonveiitiori nationale, justement indignée , ne veut plus, faire
agir que la jusut e qu'elle doit au peuple fiançais, a sa piopie dignité 5
la foudre nationaie menai e une foule de citoyens,

» C'est alors que I ne ombe qiiii te Sainte- Foi , et 1 eprend »on do®
mil de à Bordeaux; lundi , déterminé à tout poui fane sa fortune 3
il se réunit a ceux rpi'ii avait autrefois ébloui pai «les phrases sut ses
Yei tus et sur son pati lOtisme. Le repentir et la teneur avaient connu©
anéanti les citoyens dont il autau redouté le témoignage ; il u osa,g
pius paraître. Lacombe met a profit ce moment de teneur; il 11©
•eiamt plus les contm in tions de la véiité; il sauia bien empi unter
les manièies et les paroles du patriotisme ; ri est. piociamé l'ennemi
le plus uùiexiLutà d« faustocume tit uu fedttfahsuiej ses pariisauft

_ *»•«? . " „
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Vantent ses talens , ses vertus ; on lui prête presque les mœurs d'uft
£>p..i date : le peuple et ses représenta»» sont trompés, il est nommé
piesuieni de là commission militaire. ;

s» Voilà quel fut Lai ombe depuis la révolution jusqu'au moment fa.®
îal où ses inti igims le pot tèrent a la place de présûlent de la commis®
sion militaire; il fut tour-à - tour vil et insolent; il ne fut jamais pa®
îr-ote ; peut-en 1 etre quand on a le cœur < 01 rompu ? 0 ne revint à
B idéaux, que lorsqu'il fut assuré de profiter de la terreur ët du
Êi.u ni e des < atriotes , et qu'il pourrait y paiier de ses vertus et de -

se. • patriotisme, sans aucune Crainte de » ont ta-lit non.
»? Suivo ,»-le maintenant dans F exeu tee des fonctions de président

de' la commission militaire.
m C'est ni qu'il se démontre tout entier; il paraît tour à-tour

féroce et humain : le riche contte lévoiutionoaire obtiendra sa giâce
en lus donnant sa bourse; l'innocent rueitta son aigont à céué de
§o« innoience, s'il veut etie ai quêté; nous avons vu ces odieux
m a 1 « liés dans les pièi es de la procédure.' Ainsi 1 ai ombe, en pi os®
tintant à sa copidim -les augustes jonctions de juge, ptécipitait lu
ïtiaiche de ia conrie-iévolution ; en pillant to»u-à-la fois les cou®
tre-révolutionnai» es et les patriotes ; il fortifiait les espérances hr
feetCi 11 !t-fi des uns, et réduisait les autres au désespoir. ,

» Fixonr-rirous sur quelques-uns des faits qui sont établis çJan»
|§s pièces- "du ptôtès. - ,

j» Vous avez vu la famille de Journu-Aubert détemîjné.§- h Mm-
tout cé qui se;ou en son pouvoir pour sauver leui parent qui.était
bois de là loi;- or - foop.osa jusqu'à 3oo,ooo liv. ; Bizut, ci-deyanî
avoué, fut je poi te-u-r de parole auprès, de Rey , boulanger , l'ami
®-*t I < nttomettent immédiat des psopositions pécuniaires et du mon—
tant des enchères auxquelles Lacombe ad jugeoit sa justice. Rey
demanda deux jours, au bout desquels il répondit à Bizut que
proposition était acceptée ; il fut remis 2ofi>,Quo- liv. en "assignats * et ^
©n «hs^Hjsa des bons polo yfi.ooo liv. • -:"v )
Ma r* Jo 11 rnu -A1 » br: r t, qm ignoiait ce q-ne sa famille faisait pour

lui, ayant-prouvé son inttoi eace et sort patiiotisme an représen= ,

larit du peuple , fut i éuitegie dans ia loi. Cet. événement dut dé®
«omu-rter ïm$ agioleutsV, La. famille dè jouruu réclama les »o5,ooq
Jiv. ; iî n'était pçs [>ossibie de retenir cette somme ; la justice que
3 ueau venait rie rendre à un patiiote bien connu, ai retint celle

lacombe r-il -fa-hyt.se îésoudne à la restitution.; mais «in fem-
l'dfisa : on ne- remit Ja sovime que peu-à-peu,- et comme si on.,
®v,-sit imaginé que la-.faïniile Joui nu devait avoir de la reconnais®
**mtî p»wf i ctccirpuuoit <|u oa a-vat-t hiea v©ulu faire d'une soitiuté



àe cent mille défis/ on a retenu unesofflïnë de'^oâ^^ooo im
La déclaration ■ ijé . Bizat nous <Jit elle^œëMèV qiie'Bofy » beati^-
ffére dé Journu , avàit consenti à laisser '55ybOO diy.' pour les soins
qu'on s'était- cionOds: .-yo:

$htîs,'■ remarquez l'artificieuse-'- tournure .de Laconrbe-et de ses
àgenSf On masqUoit cette -horrible concussion -dumoftr d'amende
â laquelle , disoit-on , Jotirnu pouvait être condamné, comme si
l'amende devait Se déposer dans'"Jefc rnains du président ; comme
si elle devait être payée atantle jugeriient ; comme si Joui no dé^
▼ait être condamné avant d'être entendu , et qu'on eût lu ou entendu
sg justifièatiOn * comme si les juges qtn CGntposaient ië tribunal avec
Laèombe , n'eussent vu et opiné" que d'apï-ég 'S'ës vues. ' • . '

Chaque jour, pour ainsi dirë , est m a rqoë par fifié p révuication • S '
• ■ » II' fit payer 7,200 3iv, au citoyen Cha'ppëi;
5c »: 48»<?oo iivi pour l'élargissement du citoyen Beaux.
'■""•'•«'tS'ajbèiô'.-hv:. cft yen Perayre, 20.000 liv. avant l'arrestation
de son frère , en lui faisan eiTtendre que ni l'un ni l'autre ne seraient
arrêtés -, et 12,0.00 liv q ie id sôn frère erir été arrêté • ici la perfidie
èt le jeu dé la liberté' dès citoyèns sont réunis à la plus insoiente
'concussion

» Il fit payer 160,000 liv au'citoyen Changeur , et sur ce quel'entremetteur se récria; car LaComlfe vouloit d'abordi 200,000 liv»
il répondit: qui veux-tu qui paye si cb'-'h?ést* -les
enfans, ;! fâw cmè je leur '«'sm.ii e utl sort. Mal!ieureux*i tu nesen^
tais pas que le souvenir des vertus'd'un pere qui est mort pauvf&f
■est le plus bel héritage qu'on- la-rs*scr-a*ti-rsr enians J1 esrità
moins certain qu'aucun crime re souilla le - , dtiimc.ne S

n II fit j ayer 58.0"oo':lt'v. à Jean - Tffrtêyrow'i- •• ~ -v' -î-r
h II avait reçu 60,000 liv, des ciloyens Castàrede, eîs sS.ab©

liv. de la c oyéniiê l^ubergier. Ëàëombe, qui 1° remords fi'avadt
pu atteindre,- craignait .depuis quelques jotfrs d'etre découvert; M
lit remettre la somme de i3,2do li;v a la^ciroyenns DubergiéP,
eî celle citoyen Castafeciev peu de jours- av'ànt
^son anestatîonV -,/roYw--:

;êvjM.dîté de Laéoihbe èt de ses ''fe-g-efis s'exerçait'Sur dé 'jpé~
"filessdmihes comme- Sur des sornines considérables, La femme Bu-
j»C, "très peu fortunée, cfôfi'tSà 1,200 liv, y dans l'espérance qu'elle
sauverait son man f Ëujac fut condamné à la mort.
Les Pirnentels fiètes, donnèient de lâ de uelle à la femme La—

combe, et quelques jouis apièà, feignant avoir besoin de 6,000
4«v., Lacombe s'adressa au mtoyen Ber-wd y pour qu'illesemprun-
'têt» pour lui à ces négociais,-Beraua ëiaptuttlâ ea eftet cette s9i«mc?' -

goais-Laeombe qui voulait sans doute se l'approprier sans qufil pfit
être-recherché a çetvcgard , pressa, ie citoyen, Beraud de faire lui-
-Biéme le billet ; Beraud refusa , et Lacombe ne p.it point la soniniêï
Laçorfibe savait des -'-sommes, considérables ; il cheiçha-à placer

eélle;ide :§2,ooo iîv. chez le-citoyen Perayre ; sur le refus;;.ie,.celui-'-
cï y- oêète somme fut;.placée dans les mains du citoyen AoqUatt,
Lebrun, receveur ou directeur de la dbuàne nationale fut ar¬

rêté ses anus offriient 100,000 liv.;- mais on s'y était p is trop
tard ; déjà il avait para^à l'audience dela -commission,. Lacombe
craignit d'être; soupçonné ; : il répondit qu'on avait trop iàidé , et
Rey ajouta que sans cela Lebrun aurait été sauve; ainsi la vie de#
citoyens 'était nu objet de commerce ;.ppur ;Lacombe ,w;|ans qu'il se
donnât la peine de, distinguer les aristocrates, des républicains 1
Je presse . citoyens r cette narration accablante pour les hommeé

justes. - _■ ;..V'.■r-..v-;c^y: . ' -
:: Vous avez vu là citoyenne Bujac donner 1,200 liv. pont-acheté;!!
le -salut,de. son mari; Ëujac est condamné.

Un autre fa d de cette espèce, niais plus important r un-.crime
plus, réfléchi -, -plus noir encore., a été commis, v : ; j y-
. La femme Dndpn , comme la femme Bu.jào, voulait acheter, la
||ie de son mari; elle donna cent louis en-or : Lacombe, en les
Èei eva-nt, s'écrie qu'iiXui faut mille louis au moies.dRey rappoitq
iceia à da wtftyetyre Ludoti ; elle expose qu'elle n'a pas.cette sonri-
,;|Hie, Rey rend çe#e^;ï:réponse à Lacombe : Hé bien ,, répond ce
ifàJDe atrpce« j .elle s:;Oit répentira ; ,.il .'chargea Rey <.e dire à cette

.qu'il ''-'liiî• dallant cetys -sornuie sous trois jours; elle ne
peut- pas la donrier ; Duilort: fut condamné ^ et Lacombe garda les
cent- tenis eii^of ! Quoi jep- horrible dé ses fonctions , de fa Vie
tées, himvrH+is,-at" des-,!oi%!;,v >î,d, J.. y. .-V; ,u~. ;.V;-V
; » Mais l'ame est opprêssée ipar'îe « récit dé totïtcs Ces, jrpfreérs/.
qju es£-il. Jj€8or« , .citoyens , que . je dise ici tous les crimeStidénC
■tiftcoinbe s'est lètidu Voupabîe ? JS'en ai-je; pas:dit assez jiouf vouV
pénétre» d'iu jgtialiotr«è^f.p.'Vpt)S:-é.4'?h.b#. dh .-gi^iv-é. deà'^tois ?

î« .U'aboid il ma k*8 - faits dar'S 'soù interrpgàtoiié ; njais pressé sur
•les assignatSiqu il avaiy, uns^ d^t'3 lés-boites de fer blanc cachées daiïS
son gi rinec., -, i diMpie saifs doute les aristocrates, i-s eripeuns qiïo sa
fidélité dans l'exsucu-e de ses fonotipés lui avaient suscités., «vaient;
îiiéchamnient ppnc ce» assignais dans son greruer. Cette évasion ri-?
di le décelait seme sou cume; mais son Lèie , înais Rey son eu,-*
titnu ttetir;,-oni soutenu que c'était par ses ordres que ce» assignats t

6uiiyqdleux de seorconcuss. ins , avaient été portés dans son grenier.
, » d est lui-meuie convenu.d<àus in,.suite, de plusieurs de
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eès exactions 5 îî a déclaré quM avait dormi* .â''fîàeassi.^'gtjtite-'««ç-.
tremetteur, une somme de 3,ooo îiv. sur celle qu'il avait reçue
ïui-méme de la citoyenne Dubergier. •
« Il est convenu que Rey lui remit la somme de 6,000 Iiv. sur

ïe.48 °°o Uv. exigées pour le < itoyen Baux.
» N'y eut-il que ces deux aveux , il serait toujours convaincu!

de concussion.
», Mais il a fait d'autres aveux que la justice doit recueillir avec

soin; il a écrit au citoyen Piénau l qui! avait été égaré par le dé' if
de laisser, sa famille dans l'aisance, et il a ajouté qu'il neait tout
nié dans son interrogatoire , par deux motifs, dit-fi, bien na*>.
tu tels , le désir de cacher ses 'iiiblesset , et sursaut.£in>liguation
qiiexcitaient dans son aine les calomnies atroces et adroitènietii
Ourdies de l'in lame Rey.
^11 avait donc tout nié, et cet aveu de sa part prouve la vétitêde la déclaration de Rey.

. m II dit qu'il a nié, pour cacher ses faiblesses ; ii convient donc
qu'il a commis les concussions dont il est accusé : nous-lie différerons-,
lui et moi que sur les mots ; il appelle faiblesse ce quiest un crime
abominable. Un juge chargé de fonctions les plus rigoureuses . de proé
Boni er la punition des ennemis de la république, et de distinguer avec
la plus exacte impartialité les amis des en nemis ; un tel luge qui vend
la justice, est un monstre dont il faut purger la tetie l un ennemi de
la république ! car nous sommes en révolution, et ce n'est que dans
l'exécution pleine et entière des lois r< volutiOttRairès ,• et parla pra*>
tique des vettus qui sont à l'ordre du jour, que le juge se montre
l'ânù sincère de la révolution, •

» II niait encore les faits, parce que, dit-il, il moulait cacher
?indignation qu'excitaient dans son aine les calomnies atroces
et adroitement pur lies par l infime Ray»

L'infâme Rey '! mais si Rey est in/ame , quelle quafifieatioi»
donnerons-nous à Lacombe ? n'est-il pas évident, qué c'est lui qui
a mis Rey en mouvement, qu'il en a fait son entremetteur ?

>3 Rappebx-vous , Citoyens , l'affr eux ascendant qu'il avait pris-sur
Rey; tantôt il le menaçait de la guillotine , s'tl osait dévoiler le secret j
lui disant qu'il pouvait taire ai reter les citoyens , sans la participation
cbi comité de surveillance , juger, et taire abattre la tète dê quicon»
que lui donnerait la moindre inquiétu le. Si Rey lui faisait part de
ses craintes pou? l'un et pour l'autre ; non , (lisait Lacombe , rrê«
pe p.'ut m'atteindre-an poste où je suis , et c'est toi qui pourrais
être compromis , si tu ne faisais pas ce que je teprescris ; tueâ
pwu/e de ton secret, lui diWi un jour, mais 4 e le suis de ta. vie,
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» Et Lacombe ne s'accuse que de faiblesse, et il traite Rey d'w*».

famé ; il faut qu'if soit bien familiarisé avec le crime, et que sa
tète soit bien l'esclave de son âine ; de cette âme essentiellement
immorale, de cet égoïsme qui lui a fait violer les devoirs les plus
sacrés , qui ne. lui montre que de la faiblesse dans lés crimes qu'il
commet, et qui lui peint des couleurs du crime , les complaisances
auxquelles il a su amener cet homme qui a du moins le mérite
de la sincérité.

» Citoyens, .assez de faits vous ont convaincus»,, et les dénis de
I.acombe ' ti ébranleront pas votre opinion ; .mais il sera forcé de
renoncer à cette défense artificieuse. Le comité de surveillance l'a
enter» lu; il l'a confronté avec Rey et Bizat, qui déjà avaient donné
leurs déiiaiations et leurs réponses. Rey et jB.izat,en présence du
comité , lui ont soureuu la vérité de tous les faits qu'ils ont. articulés,
et aucun de ceux qui ont été témoins de ces débats , où Lacombe
a, déployé t( m l'ait du mensonge et de l'hypocrisie, u'à douté qu'il
fut coupable, ^

>s Quels sont les résultats de ces faits ?
» Lacombe se conduisit à l'époque heureuse de la révolution,

tomme plusieurs antres, dont la corruption était en quelque sorte
l'eh meut. Rappelez-vou.s , Citoyens ^ l'escroquerie dtp six ou sep|
tOnneanx de vm , et comment il fut tancé à cet égard en 1790, par
lé municipal qui, faisait la police. Lacombe avait déjà parlé avejQ
Véhémence de liberté , de vertu , de régénération des mœurs; tuais;',
il parfait une langue étrangère à son cœur ; il se disait à la hauteur
de la libèité, et., il"rampait dans la fange de la corruption.
« Cet esprit qui l'inspirait, ne l'abandonna pas lorsqu'il fut promu

eux fonctions de président de la commission militaire. Voyez ses
Crimes, ils sont tous imprégnés de'sou penchant à la plus infâme
cupidité 5 c'est cette cupidité qui, presque. toujours, met toutes
ses passions en mouvement, qui lui diète les plus horribles marchés,
qui lui fint peser au poids de.l'or, l'existence des citoyens l. c'est
êllé qui lui fait mettre dans la même balance l'aristocrate et le
patririte^ rqui , lui persuade de sauver l'ennemi de la révolution,
|»ourv« quiil lui donne le prix qu'il a ébdgé, et de faire languir
dans les angoisses de la teneur le patriote qui ne peut pas payer ,
eu qui rougit d'acheter les preuves 4© sçn innocence et de son
patriotisme. .

; » Nous .savoirs qu'en .général ceux qui ont été condamnés à la
jpêine de mort l'avaient méritée ; ils étaient aristocrates , ou ils
Soient {tartieii^é.T^^iéa/.ixtésnties hbertipid.es .jmais ;Lacombe en en-
tbtnfcisu m«*cké -m ieô sauver moyennant
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téïîe somme, participait évidemment au crime rie efmtre-révoîa-
tion q-ue c< s individus avaient dans le cœur. Peu lui importait que
la liberté fut anéantie, pouivu qu'il fit sa fortune.

» Mais une chose qui fait frémir l'humanité, c'est de voir La-
combe entrer en marché avec les ennemis delà révolution , les
condamner à mort , et garder leur argent. Quel calcul ! quel sang-
froid horrible !

Observez, citoyens, que les circonstances révolutionnaires où
nous sommes exigent de tous fonctionnaires publics une conduite
vraiment révolutionnaire; obsetvez sur-tout que Lacomhe était
président d'une commission militaire établie principalement pour
diriger et hâter la marche de la révolution. Le crime de prévari¬
cateur est donc aujourd'hui un crime de contre-révolution : le fonc¬
tionnaire public qui prcn 1 des moyens pour sauver un contre-ré¬
volutionnaire , est donc lui-même un contre-révolutionnaire , et il
doit subir la peine que la loi prononce contre les ennemis de là
république. s
» Citoyens , depuis quelques temps l'opinion publique commen¬

çait à s'élever contre Lacombe; le représentant Ysabeau était sur
le point de prononcer sort arrestation p art moment ou ses pouvons
turent retirés par le comité de salut publie, -

» Lacombe tremblait lui-même, et vo»là- pourquoi, d'un coté j
il faisait dire au représentant Ysabeau qu'd y aurait-du danger
pour lui à rester plus long-temps à Bordeaux; et de l'autre, il
faisait remettre à divers particuliers les sommes et les bijoux qu'il
en avait reçus. -,a
- » Le représentant Garnier, de Saintes, ne tarda pas à le connaî¬
tre ; le bruit de ses prévarications pàivint jusqu'à lui : Lacombe
fut arrêté.

Citoyens,■ vous avez Frémi au récit de tant de crimes; vous vous
êtes demandés à vous-mêmes comment il était ar rivé que cet homme
eiït été chçisi pour exercer les foutions- d'une judrcature' révolu¬
tionnaire. -

a? C'est à vos malheurs, à vos erreurs, à ce fédéralisme crimi¬
nel Y auquel Bordeaux ffit entraîné, que vous avez dû ce fléau.
2.ês représentons du peuple envoyés pour rendre cette grande cité
«ta' principe de l'unité et de l'indivisibilité de la république , ne pu¬
rent voir par tout que des hommes que le fédéralisme avait enta¬
chés. Lacombe profita adroitement de cette circonstance. Des hom¬
mes généreux sont sans défiance ; les représentans furenttrompés;,
et Lacombe fut choisi. Aux vues justes et bienfaisantes des rêpré-
îàentàns , succédèteiït les vtiescéniques contre-fé.voltttionnaitefrdire
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lacombe. Maiheutêusement la terreur qu'il inspira étouffa long*
temps le cri des citoyens. Mais la vérité est parvenue jusqu'aux
repxésentans du peuple; la justice et l'humanité triompheront; la
répiibliqi;è*et. les citoyens seront vengés.
Je requrers, attendu les faits résultant des pièces du procès et des

avœux de i'acuusé, que Jean-Baptiste Lacombe, ci-devant institu¬
teur , et ex-président de îâ commission militaire , séante à Bordeaux ,

soit condamné à la peine de mort, conformément■à la loi nu 27 Mars
1793 ; qu'en conséquence il soit livré sur le champ à l'exécuteur des
jugemens criminels , et conduit sur la place Nationale à l'effet d'y
subir la j eine ; qu'en outre ses biens soient déclarés confisqués au
pi o fit de la république, et que le jugement qui inuet viendra, sort
.imprimé, publié et affiche partout où besoin sera»

- V" ' " " " Signé ÙÈREY.
La Commission militaire , après avoir entendu l'accusateur pu¬

blic , la lecture des pièces de la procédure et les réponses de l'ac¬
cusé. Les juges ayant émis hautement leurs opinions, le président
a prononcé le jugement de la manièie suivante t

La Commission militaire, •

Convaincue que Jean-Baptiste Lacombe, ci-devant instituteur, ex-
président de l'ancienne commission militaire, s'est rendu coupable
d'exaction , de Concussion , de prévarication , de la plus odieuse cor¬
ruption des moeurs et de l'esprit public, le déclare traître à la patrie,
ennemi du peuple; en conséquence, le condamne à la peine de
mort, confoiméinent à la loi du 27Mars 179$ (vieux style ), dontla teneur suit ;

« La Convention nationale, sur la proposition d'un Membre,
î» déclare la ferme résolution de ne faire ni paix ni trêve aux aris-
» tocrates et à tous les ennemis de !a révolution elle décrète qu'ils
» sont hors de la loi.

Art. i.er de l'arrêté ci-dessus rappelé.
33 II sera établi, à Bordeaux, une nouvelle commission mili-

» taire, chargée spécialement et uniquement de juger les délits
attribués au ci-devant président du tribunal établi sous ce nom ..

DRf|f*pfê:§enl: 'ju^m^fleiiQà'Tfà^ànt7Exécuté surlà place , impriméi;è^%feé:ptitout 'où besojn'Sera j déclare
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foes les biens dudit Lacombe , acquis et confisqués au profit de
la république.
Fait à Bordeaux, en jugement, le 27 Thermidor, an 2 de la

République Iraa^aise t une et indivisible.

Signé à la minute.
LATASTE, président.

FRIGIÈRE, \
SïGUY, f ,

AZEVÈDO, ( Memère>~
CLOCHARD, J
&IGÂIID, secrétaire greffier.

JUimprimé sur la copie officielle du jugement,


